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{Lumière sur Lumière, Dieu guide à Sa Lumière qui (Il) veut.}(35/24)

Lumières 
Spirituelles

LE  PLUS  GRAND
PÈLERINAGEGE
du monde !

D’OÙ VIENNENT 
VOS ACCÈS
de colère ?

Joël TEITELBAUM
RABBIN ‘Satmar’
anti-sioniste !

DE LA NÉCESSITÉ 
DE DÉNONCER  

la déviation crimi-
nelle wahhabite !www.lumieres-spirituelles.net  -  Fb : lumieres spirituelles  
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 3 - Éditorial 
4 - La Prière    

Règles concernant les «Hayya alâ..» (3)

5 - L’invocation
Invocation pour la dissipation des soucis

6 - Le Coran  
Sourate ash-Shams (91) Le Soleil (8 & fin)

8 - La relation avec l’Imam(qa)

Al-Mahdi(qa), la raison et les «affaiblis» (4)
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10 - Connaître Dieu
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29 - Le Courrier du lecteur 
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Au lieu de cela, Al-e Sa‘ûd cher-
chent à humilier les pèlerins (comme 
cette dernière initiative du port obli-
gatoire d’un bracelet électronique à 
l’instar des dangereux détenus) et 
voient en eux une source de profit.

Une des leçons du Hajj, 
indiquée dans ce noble verset, est : 
{Mohammed, le Messager de Dieu, 
et ceux qui sont avec lui sont durs 
contre les mécréants et miséricor-
dieux entre eux.}(29/48 Fath) 

Appliquée à Karbala, lors de la 
tragédie de ‘Ashûrâ’, depuis commé-
morée chaque année, elle a permis 
que la Parole de Dieu soit encore en-
tendue, la juste voie éclairée, et les 
complots des mécréants (aujourd’hui 
américano-sionistes) mis à jour. 

En Syrie, elle a obligé les véri-
tables auteurs du chaos au Moyen-
Orient – les Etats-Unis et l’entité 
sioniste – de sortir des coulisses, en 
intervenant directement qui au nord, 
à Deir az-Zor et qui au sud, sur les 
hauteurs du Golan, pour soutenir 
leurs mercenaires défaits et leurs 
alliés mis en faillite.

Elle permettra de faire apparaître 
à tous la véritable Religion de Dieu 
tout entière. 

La tragédie de Karbala nous a 
confirmé que la victoire promise 
est possible pour ceux qui croient 
en Dieu, patientent, s’en remettent à 
Lui, Lui obéissent, en obéissant à Son 
Lieu-tenant sur terre et à celui qui le 
représente pendant son occultation.

 É
D

IT
O

R
IA

L

Pour un Hajj symbole de la foi, 
de l’unité, de la spiritualité 

et de la dignité ! 

S’il n’y a pas eu de ca-
tastrophe majeure durant le Hajj de 
cette année, est-ce à dire que l’on doit 
oublier celle de l’année dernière qui a 
coûté la vie à plus de 7000 pèlerins et 
ne plus parler d’incurie et d’incompé-
tence d’Al-e Sa‘ûd ? 

Jusqu’à maintenant, aucune 
excuse n’a été formulée, aucune en-
quête officielle, ni sanction, ni com-
pensation aux familles des victimes 
n’ont vu le jour.

Cette année, quelque 900 pèle-
rins ont trouvé la mort, les Iraniens, 
Syriens et Yéménites se sont vus l’ac-
cès au Hajj interdit alors que pour 
d’autres pays, les visas ont été don-
nés au compte-gouttes (parfois à des 
prix exorbitants), selon le degré d’allé-
geance à Al-e Sa‘ûd.

Il devient de plus en plus urgent 
de confier à un comité composé de 
l’élite du monde musulman, la ges-
tion de ces lieux saints (possession de 
Dieu et non d’une famille ou d’un Etat 
particuliers), afin de permettre à tous 
les Musulmans de réaliser, en toute 
sécurité, le Hajj « Ibrâhimî » que Dieu 
leur a offert de par Sa Bonté Subtile. 

C’est que le Hajj est le sym-
bole de la dignité, de l’unité, de la 
spiritualité et de la gloire, la manifes-
tation, aux yeux du monde entier, de 
la grandeur de la nation islamique, 
s’en remettant totalement à l’infinie 
Puissance de Dieu, loin du bourbier 
de la corruption, de l’orgueil et de 
l’aliénation, imposé par les grandes 
puissances arrogantes. 
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Les bienfaits de réciter l’Adhân et 
l’Iqâmah avant la prière : la présence 
d’Anges qui prient à ses côtés en plus 
de tous les bienfaits de la préparation 
de son coeur à la prière, à la Rencontre 
avec le Bien-Aimé, à la présence 
devant Dieu (qu’Il soit Glorifié).

Il doit faire très attention 
à lui-même, d’une attention 
totale, s’observer d’une jolie 
observation pour que soient 
préservés le Lieu de la Présence 
et la Présence, et appliquer les 
règles de conduite de la station 
sacrée.

Il doit saisir l’occasion de 
cette réunion sacrée, pour 
magnifier l’orientation des 
Anges de Dieu et leur soutien, 
pour faire connaître les 
bienfaits du véritable Maître 
des Bienfaits !

En même temps, il doit 
présenter son impuissance et 
son manquement à remercier 
Dieu (qu’Il soit Glorifié !) pour 
ces bienfaits grandioses à Sa 
Station Sacrée, parce qu’Il est le 
Maître des Bienfaits.

5-Des règles concernant les « Hayya ‘alâ.. » (3)

Dans certains propos 
rapportés, il est dit :

« Celui qui récite l’iqâmah 
sans l’adhân [avant la prière], un 
[Ange, ou une rangée d’Anges] 
prie à sa droite et un [Ange, ou 
une rangée d’Anges] prie à sa 
gauche. »

Et il existe encore d’autres 
nouvelles de ce genre. Sans 
doute, les différences entre les 
nouvelles correspondent-elles 
aux différences entre les prieurs 
au niveau des connaissances, 
de la sincérité, comme on 
peut le déduire de certains 
propos rapportés, comme 
celui-ci effectué avec l’adhân et 
l’iqâmah en terre pauvre 
(désertique).

En gros, si le cheminant vers 
Dieu se voit un imam [imam de 
la prière, c’est-à-dire dirigeant 
la prière] pour les Anges de 
Dieu et un imam pour ses 
forces matérielles (de ce monde, 
mulkiyyah) et immatérielles 
(malakûtiyyah), s’il a regroupé 
par l’adhân et l’iqâmah, ses 
forces matérielles (de ce monde, 
mulkiyyah) et immatérielles 
(malakûtiyyah), et que les 
Anges se sont réunis autour de 
lui, alors..

.. il doit rendre le cœur – 
qui est la meilleure force de 
l’apparent et de la profondeur, 
l’intercesseur des autres forces 
– un guide (imam), réellement, 
dans la mesure où il est le garant 
de la récitation (du Coran) 
pour ceux qui le suivent, les 
porte sous sa responsabilité ! 

Le cheminant vers Dieu a fait comprendre à son cœur la Subtilité divine des différentes parties 
de l’adhân et de l’iqâmah et est arrivé à l’annonce du début de la prière. Nous continuons 
de citer les propos rapportés concernant la récitation de l’adhân et de l’iqâmah avant de 
commencer la prière. 

C/Règles de conduite concernant des éléments de la prière
Des règles de conduite concernant 

l’Adhân et l’Iqâmah
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RÉCITER L’ADHÂN ET L’IQÂMAH AVANT LA PRIÈRE

EN CONCLUSION

(d’après Al-Adab al-Ma‘nawiyyah li-s-Salât de l’Imam al-Khomeynî(qs) – Maqâlat 3 – Partie I – Chap.5)



     N°81 - Moharram - Safar 1438 - Octobre - Novembre 2016    www.lumieres-spirituelles.net  5

Une invocation pour dissiper les soucis 
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يَا فَارِجَ الَْمِّ، وَ كَاشِفَ الْغَمِّ، يَا رَحَْانَ الدُّنْيَا وَ الآخِرَةِ 
وَ رَحِيمَهُمَا، صَلِّ عَلَى مَُمَّدٍ وَ آلِ مَُمَّدٍ، وَ افْرُجْ هَمِّي، 

وَاكْشِفْ غَمِّي
يَا وَاحِدُ يَا أَحَدُ يَا صَمَدُ يَا مَنْ لَْ يَلِدْ وَ لَْ يُولَدْ وَ لَْ يَكُنْ 

رْنِي، وَ اذْهَبْ بِبَلِيَّتِ. (...) لَهُ كُفُواً أَحَدٌ، اعْصِمْنِ وَ طَهِّ

Yâ fârija-l-hammi, wa kâshifa-l-ghammi, yâ rahmâna-
d-dunyâ wa-l-âkhirati wa rahîmahumâ, salli ‘alâ Mu-
hammadinn wa âli Muhammadinn wa-fruj hammî 
wa-kshif ghammî,
Yâ wâhidu yâ ahadu yâ samadu yâ man lam yalid wa 
lam yûlad wa lam yakun lahu kufuwann ahadunn, 
a‘simnî wa tahhirnî wa-dhhab bi-baliyyatî. (...)

Invocation de l’Imam as-Sajjâd(p), tirée d’as-Sahîfat as-Sajjâdiyyah No54 p376 aux Ed.BAA

« Ô Celui qui soulage l’anxiété et dissipe l’affliction, 
ô le Tout-Miséricordieux du monde ici-bas et de l’Au-delà 

et le Très-Miséricordieux des deux [mondes], 
prie sur Mohammed et sur la famille de Mohammed, 

soulage mon anxiété et dissipe mon affliction ! 
 Ô Unique, ô Un, ô Impénétrable, 

ô Celui qui n’engendre pas et n’est pas engendré 
et à Qui nul n’est égal, 

protège-moi, purifie-moi 
et fais disparaître mon malheur ! »

(Lire ensuite le verset du Trône, (255/2), les trois dernières sourates du Coran, Les Hommes, l’Aurore 
puis Le Culte Pur puis dire l’invocation qui suit p376-379)
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« yakhâfu » :  verbe craindre, avoir peur, à la 3e p. m. s. 
au temps présent. Quel est le sujet de ce verbe ?

«‘uqbâ-hâ » : ses suites, conséquences.

De quoi il n’y a pas de crainte à avoir ? Pour qui ? Qui 
ne craint pas ?

Plusieurs interprétations ont été suggérées :
-Dieu n’a pas peur de les punir.
-Celui qui a tué la chamelle n’a pas eu peur des suites 

de son meurtre.
-Il n’y a pas de crainte pour Sâleh qui a été sauvé de 

l’anéantissement général.
-Il n’y a pas de crainte à avoir à la suite du châtiment 

infligé au peuple de Thamûd et de sa disparition, 

parce que Dieu est le Très-Savant, le Très-Sage, le 
Puissant sur toute chose. 

Si le sujet sous-entendu est Dieu (qu’Il soit Glorifié), 
cherche-t-Il à nous rassurer ? Y aurait-il à craindre 
des conséquences des châtiments infligés en ce 
monde ? Pas d’éclaircissement supplémentaire au 
niveau des propos rapportés.

Il est seulement rapporté de ‘Ammâr : « J’ai entendu 
le Prophète de Dieu(s) dire à ‘Alî(p) : 
« Ô ‘Alî ! Le plus misérable des gens aux premiers 
temps était celui qui a tué la chamelle et le plus 
misérable des derniers temps est celui qui te 
tuera. » » (Majma‘ al-Bayân, vol.10 p499)

Reprise de la sourate verset après verset .. (en nous aidant de l’interprétation de cette sourate de sayyed Tabâ-
Tabâ’i dans « al-Mîzân », et de celles de sheikh Makârem Shîrâzî dans al-Amthâl, de sayyed Hassan al-Mustafawî dans 
son « Tahqîq fî kalimât al-Qurân al-karîm », de docteur Bostani dans « al-Tafsîr al-binâ’î lil-Qurân al-karîm », de sheikh 
Ibn ‘Arabî dans son « Tafsîr al-Qurân » et de la compilation traduite par sh. Ishak Vazirhoussen, «Tafsîr é Hoda »).

wa lâ yakhâfu ‘uqbâhâ   )15( وَلَ يََافُ عُقْبَاهَا

Sourate ash-Shams )Le Soleil( 91 (8 & fin)        
 سورة الشَمس

ِ الرَّحَْنِ الرَّحِيمِ  بِسْمِ اللَّ
Bi-smi-Allâhi ar-Rahmâni ar-Rahîmi,

Par le Nom de Dieu, le Tout-Miséricordieux, le Très-Miséricordieux,

مَاءِ وَمَا بَنَاهَا)5( وَالَْرْضِ  هَا)3( وَاللَّيْلِ إِذَا يَغْشَاهَا)4( وَالسَّ مْسِ وَضُحَاهَا)1(  وَالقَْمَرِ إِذَا تَلَهَا)2( وَالنَّهَارِ إِذَا جَلَّ وَالشَّ
اهَا)10(  وَمَا طَحَاهَا)6( وَنَفْسٍ وَمَا سَوَّاهَا)7( فَأَلَْمَهَا فُجُورَهَا وَتَقْوَاهَا)8( قَدْ أفَْلَحَ مَن زَكَّاهَا)9( وَقَدْ خَابَ مَن دَسَّ

Wa-sh-shamsi wa duhâhâ, wa-l-qamari idhâ talâhâ, wa-n-nahâri idhâ jallâhâ, wa-l-layli idhâ yaghshâhâ 
wa-s-samâ’i wa mâ banâhâ, wa-l-ardi wa mâ tahâhâ, wa nafsinn wa mâ sawwâhâ, fa-alhamahâ fujûrahâ wa 
taqwâhâ qad aflaha man zakkâhâ wa qad khâba man dassâhâ
Par le soleil et sa clarté,(1) par la lune quand elle le suit,(2) par le jour quand il l’éclaire,(3) par la 
nuit quand elle l’enveloppe,(4) par le ciel et Celui qui l’a construit,(5) par la terre et Celui qui l’a 
étendue,(6) et par une âme et Celui qui l’a bien modelée (7) et qui lui a alors inspiré son immoralité 
et sa piété.(8) A certes réussi celui qui l’a purifiée (9) et est certes perdu celui qui l’a corrompue !(10)

ِ وَسُقْيَاهَا)13(  فَكَذَّبُوهُ فَعَقَرُوهَا فَدَمْدَمَ عَليَْهِمْ  ِ نَاقَةَ اللَّ كَذَّبَتْ ثَُودُ بِطَغْوَاهَا)11( إِذِ انبَعَثَ أشَْقَاهَا)12( فَقَالَ لَُمْ رَسُولُ اللَّ
رَبُّهُم بِذَنبِهِمْ فَسَوَّاهَا)14( 

Kadhdhabat thamûdu bi-taghwâhâ idhi-nba‘atha ashqâhâ, fa-qâla lahum rasûlu-llâhi nâqata-llâhi wa 
suqyâhâ Fa-kadhdhabûhu fa-‘aqarûhâ fa-damdama ‘alayhim rabbuhum bi-dhanbihim fa-sawwâhâ 
Les Thamoud ont crié au mensonge par leur transgression,(11) quand le plus misérable d’entre eux 
s’est levé.(12) Le Messager de Dieu avait dit : «  La chamelle de Dieu ! Laissez-la boire ! »(13) Ils le 
traitèrent de menteur et lui coupèrent les jarrets [de la chamelle]. Leur Seigneur les détruisit alors tous 
à cause de leur péché et étendit [Son Châtiment] sur tous.(14) 

وَلَ يََافُ عُقْبَاهَا )15(
wa lâ yakhâfu ‘uqbâhâ.
Et Il ne craint pas sa suite.(15)
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La question fondamentale révélée dans cette 
sourate n’est pas seulement vitale pour l’individu 
mais aussi pour tous les membres de la société, et par 
suite, pour la société tout entière. 

Elle met en évidence le lien entre l’acte individuel 
et l’acte collectif, ou plus exactement la responsabilité 
de chacun dans les actes commis au nom de tous. 
D’où la nécessité de les dénoncer (de les combattre 
éventuellement) ou au minimum de s’en démarquer. 

Cette sourate nous donne une idée sur le système 
d’évaluation islamique des membres de l’humanité.

Cette sourate al-A‘lâ est récitée lors de la seconde 
raka‘t, (après al-Hamd), de la prière des deux ‘Aïds, 
celle d’al-Fitr (à la fin du mois de Ramadan) et celle 
d’al-Ad’hâ. 

Comme si Dieu demande à tous les Musulmans de 
se rappeler, au moins deux fois par an - après l’invi-
tation divine du mois de Ramadan  et la Rencontre 
mondiale du Hajj - l’importance de la purification 
de l’âme pour mieux Lui obéir, réaliser Sa Volonté 
sur terre et assurer le Salut/santé en ce monde et dans 
l’Au-delà. Elle montre, aussi, le lien étroit entre les 
actes d’adoration et la purification de l’âme ainsi que 
le lien entre l’individu et la société.

Selon un hadith du Messager de Dieu(s), celui 
dont les réussites (tawfiq) ont été retirées, ou dont la 
mémoire diminue ou qui est méprisé des hommes, 
verra, en récitant cette sourate, augmenter ses 
réussites, sa mémoire, retrouvera une dignité élevée 
devant les hommes et aura beaucoup de bénéfices.

Ce hadith se termine par : « Celui qui la récite 

est semblable à celui qui donne en aumône toutes les 
choses sur lesquelles le soleil et la lune se lèvent. » 

(Majma‘ al-Bayân, vol.10 p496)

Mais, il est certain que cette faveur grandiose, 
ne la reçoit que celui qui aura assimilé son contenu 
durant toute son existence, et aura placé devant ses 
yeux la nécessité permanente d’éduquer son âme.

Sourate ash-Shams )Le Soleil( 91 (8 & fin)        
 سورة الشَمس

RÉCAPITULATION DU SENS GLOBAL DE LA SOURATE

LES FAVEURS DE LA SOURATE

Cette sourate est introduite par un serment fait 
sur onze apparences de la création et de l’Essence 
du Créateur (qu’Il soit Glorifié), en vue d’affirmer 
que la réussite et le salut de l’être humain en tant 
qu’individu, ne se réalisent que par la purification de 
l’âme. 

Dans la dernière partie de la sourate est évoquée 
l’histoire du peuple de Thamûd dans la mesure où il 
est un exemple de peuple qui s’est rebellé  [contre 
Dieu et Son Messager] et qui fut anéanti par la suite, 
la principale raison évoquée de l’anéantissement de 
ces gens étant qu’ils avaient abandonné la purification 
de leurs âmes. Ils furent jetés dans les abîmes de la 
misère éternelle et le sévère châtiment divin.

Ainsi l’homme qui connait la réussite et le bonheur 
est celui qui connait la piété, qui se purifie lui-même 
et se développe d’un développement sain par la piété 
et l’épuration de tout ce qui pourrait l’emmener vers 
l’immoralité.

Celui qui ne s’est pas soucié de purifier son 
âme, devient une proie facile pour les menteurs, les 
orgueilleux, les arrogants qui, comme le peuple de 
Thamûd, se sont entêtés contre leur prophète(p) et ont 
refusé la Parole divine. La raison s’est trouvée voilée, 
les ténèbres de l’âme ont pris le dessus.

C’est la sourate de l’éducation de l’âme, 
la purification du cœur de la rouille et des impuretés.
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L’Unicité et al-Mahdi(qa)

La question d’al-Mahdî(qa) 
et la raison (4)

La raison et les « affaiblis »

l« Hujjat Allâh » (Argument de Dieu) est l’un des noms donné à l’Imam al-
Mahdî(qa). Il implique de :

mettre en évidence aux gens des charges et des responsabilités 
nouvelles ;
faire sortir les gens de l’état d’affaibli (« mustada‘f » celui qui s’est affaibli, 
qui n’a pas assumé ses charges, ses devoirs ou qui s’est laissé affaiblir par 
les autres), dans toutes les régions de la terre.
jusqu’à ce que :

qu’«il ne reste plus aucun affaibli en religion sur terre jusqu’aux femmes 
dissimulées dans leur chambre. Et cela aura lieu à l’approche de l’apparition 
de notre sustentateur. »(de l’Imam as-Sâdeq(p), in Bihâr, vol.57, p213 H23)

que {sur évidence, périsse celui qui périt, et sur évidence, vive 
celui qui vit.}(42/8 Le Butin) 
et que {la Religion de la Vérité apparaisse complètement, malgré 
l’aversion des associationnistes.}(33/9 Le Repentir ou 9/61 Saf) 

(d’après sayyed Abbas Noureddine, conférence du 12/12/2013)

lLa nation qui vit à l’abri d’une religion unique, sous l’Imamat (dernier Argu-
ment de Dieu) et l’allégeance (ou tutorat, wilâyat), est capable de fonder une 
cité de principes humains et de préparer les êtres humains jusqu’à atteindre le 
sommet de la pensée et du savoir.

« Le savoir est de 27 parties. L’ensemble de ce qui est venu avec les Messagers 
correspond à 2 parties. Alors, les gens ne connaissent jusqu’à ce jour, que deux 
parties.
Quand se dressera le Sustentateur(qa), il fera sortir les 25 autres parties et les 
répandra parmi les gens. S’ajoutent à cela les 2 parties, jusqu’à répandre les 27 
parties. »(de l’Imam as-Sâdeq(p), in al-Kharâ’ij wa-l-Jarâ’ih, vol.2, Bâb16, p841)

(cf. Jawâdî al-Amolî, al-Imâm al-Mahdî(qa) al-Mawjûd, al-Ma‘ûd  p282)
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La propagande ‘gnostique’ 
du Prince des croyants(p)(13)

Il(p) décrivait ainsi celui qui parcourait le chemin vers Dieu (qu’Il soit Glorifié) :
« Il a vivifié sa raison et a fait mourir son âme

jusqu’à ce que sa majesté [son importance] fût brisée,
que sa rudesse fût adoucie
et que brillât d’un grand éclat une lueur
qui  lui mit en évidence le chemin (étroit)
et avec laquelle il parcourut la voie (facile).
Les portes l’ont poussé vers la porte du salut et la demeure de la résidence,
et ses jambes se stabilisèrent par la tranquillité de son corps
dans le séjour de la sécurité et du bien-être,
en tant qu’il a utilisé son cœur et a satisfait son Seigneur. »

(Nahj al-Balâgha, propos 220 p478)

Par la raison (théorique et pratique), il a ainsi purifié le miroir de son esprit et l’a 
préparé à l’apparition des secrets et des symboles des Signes divins qu’aucun voile ne 
recouvre plus. 

Alors, la lueur de la Lumière divine brilla et lia la coupe du monde de l’apparition 
humaine aux Signes de Dieu (qu’Il soit Glorifié).

Et le Prince des croyants(p) dit à Kumayl fils de Ziyâd à propos de ceux-là :
« Ils ont accompagné le monde ici-bas des corps [de leurs corps]

dont les esprits sont attachés à la place la plus élevée. 
Ceux-là sont les Lieu-tenants de Dieu sur Sa terre, 
ceux qui appellent à Sa Religion.. »

(Nahj al-Balâgha, sagesse 147  p685)

Voilà ceux-là qui peuvent appeler à la Religion de Dieu en toute sincérité et sans 
aucune corruption, et ramener  les gens à Dieu. 

« Leurs cœurs sont au Paradis et leurs corps dans le travail. » 

(Nahj al-Balâgha, sermon 192  p436)

(à partir du livre al-Hayât al-‘Irfâniyyah li-l-Imam ‘Alî(p) de sheikh Jawâdî Amolî (pp70-77)

Si l’Imam ‘Alî(p) enseignait à ses compagnons de se comporter 
et d’agir selon les principes de la sagesse, de la bonne recommandation 
et de la discussion de la meilleure façon, il(p) appelait aussi ceux qui 
avaient les dispositions et étaient assoiffés de la Rencontre de Dieu, à se 
purifier l’âme par le cheminement vers Dieu et la « vision » (shuhûd) de 
Dieu. 



www.lumieres-spirituelles.net     N°81 - Moharram - Safar 1438 - Octobre - Novembre 2016  10

Mon Dieu ! Si Tu ne nous pardonnes pas, si Tu 
n’étends pas sur nous Ta Miséricorde étendue, Ta 
Providence infinie, si Tu ne jettes pas dans nos cœurs la 
chaleur de l’amour, dans nos poitrines le désir ardent 
et dans notre for intérieur les attractions spirituelles, 
nous resterons pour l’éternité dans cette perplexité et 
nous ne pourrons pas frayer notre voie ! 

« Non ! Ce n’est pas l’opinion que nous avons 
de Toi ! » Car Tu as commencé par le bienfait et Ta 
Miséricorde est éternelle, qui n’a pas d’égale !

Mon Dieu ! Fais-nous la faveur et aide-nous ! 
Dirige-nous vers les Lumières de Ta Beauté et de 

Ta Majesté ! Illumine nos cœurs de la Lumière de Tes 
Noms et de Tes Attributs ! »

C
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b

 (2)

Nous avons rappelé les dernières fois deux propos rapportés de l’Imam as-Sâdeq(p) sur la possibilité (ou non) de décrire 
Dieu et nous avons présenté le commentaire qu’en a fait l’imam al-Khomeynî(qs) dans le hadîth 31 de son livre «Arba‘ûna 
Hadîthan» et qui s’était terminé par une mise en garde. Voici la fin.

« Et des gens comme nous qui avons laissé tomber sur nos cœurs des voiles épais d’ignorance, 
d’égoïsme, de mauvaises habitudes, de mauvais comportements grossiers, nous ne devons pas nous 
diriger vers le monde de l’invisible ni qualifier une Divinité à la lumière de notre compréhension, 
parce que, ce qui nous vient à l’esprit, n’est que ce qui est créé pour nous.

Cependant, il n’est pas dissimulé que ce qui est visé dans l’interdiction à des gens comme nous 
de nous diriger vers la porte du monde de l’invisible, ce n’est pas de rester dans le monde de 
l’ignorance, de l’égoïsme, ou (que Dieu nous en préserve), d’appeler les gens à s’écarter des Noms 
de Dieu : {Laissez ceux qui déforment/dévient à propos de Ses Noms}(180/7 al-A‘râf), ou d’interdire 
de s’arrêter aux connaissances divines, qui sont les yeux des Proches-Elus, leurs lanternes et les 
bases et les fondements des religions.

Au contraire ! Ce propos-même – le fait de s’abstenir de nous diriger vers le monde de l’invisible 
– est un appel pour faire disparaître ces voiles épais et attirer l’attention sur le fait que l’être 
humain, tant qu’il est tombé dans les filets de l’amour de l’apparence, de l’argent, de ce monde, 
de soi-même (l’âme), et qu’il est, comme l’auteur de ces lignes, dissimulé derrière le voile de 
l’ignorance, de l’égarement, du contentement de soi, de l’égoïsme, qui sont les voiles les plus épais, 
il est loin des connaissances de la Vérité et privé de l’atteinte  de son objectif, de son but.

Et s’il ne lui parvient pas – que Dieu nous en protège – une Aide dissimulée de Dieu,  qu’Il soit 
Exalté, ou de Ses Proches-Elus parfaits, il ne connaîtra pas la destination ni la fin de ce parcours et 
de ce mouvement. » 

}وَمَا قَدَرُوا اللـه حَقَّ قَدْرهِِ{

Ne pas connaître DIEU à Sa juste  Mesure (4)

« Mon Dieu ! La plainte est auprès de Toi, Tu es 
Celui qui vient au secours !

Mon Dieu ! Nous sommes les égarés dans le monde de 
l’ignorance, les perplexes dans la vallée de l’égarement, 
les alourdis par le contentement de soi et l’égoïsme. 

Nous sommes arrivés dans le monde de la royauté et 
de la matière, monde des ténèbres, sans ouvrir les yeux 
de notre clairvoyance, nous attestons de Ta Beauté 
lumineuse dans les miroirs des petits et des grands* et 
nous voyons une lueur de Ta Lumière dans les contrées 
des cieux et des terres. 

Ensuite, nous avons vécu les jours de notre vie avec 
des yeux aveugles, des cœurs délaissés et nous avons 
passé notre vie dans l’ignorance et l’insouciance.
*des petits et des grands signes, c’est-à-dire l’ensemble des niveaux.  (Imam al-Khomeynî(qs), hadith 31 in 40 Hadîthann pp594-595)

Complainte
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A propos de ne pas connaître DIEU 
à Sa juste Mesure (4) 

(explications) 

}وَمَا قَدَرُوا اللـه حَقَّ قَدْرهِِ{

Ce passage du texte de l’Imam al-Khomeynî(qs) met en évidence le lien entre la connaissance 
(de Dieu) et de la purification/éducation de l’âme. Mais pas seulement.
Quand nous restons enfermés dans ce monde ici-bas, notre connaissance reste limitée à ce 
monde apparent, et ce qui nous vient à l’esprit (l’imagination, l’inspiration..) reste également 
limité à ce monde ici-bas. C’est pourquoi Dieu dit, dans Son noble Livre : {Ils connaissent 
une apparence de la vie de ce monde et ils sont par rapport à l’Au-delà inattentifs.}(7/30  

ar-Rûm)

De là, un appel à la prudence quand nous nous dirigeons vers le monde de l’invisible (al-
ghayb) et quand nous parlons de Dieu et que nous Le qualifions.

Cependant ce hadith ne veut pas dire une interdiction de nous diriger vers la connaissance 
de Dieu, vers le monde qui nous est dissimulé (al-ghayb). 
Au contraire ! Il ne s’agit pas de rester dans l’ignorance, dans la prison de ce monde ici-bas, 
de l’égoïsme et de s’éloigner de fait de Dieu Tout-Puissant. 
Il est de notre devoir de chercher à connaître Dieu et donc d’enlever les obstacles qui 
nous empêchent de Le connaître, en tenant compte, cependant, des deux avertissements 
majeurs évoqués dans les numéros précédents : ne pas dire qu’on ne peut pas connaître Dieu 
(l’invalidité [«at-ta‘tîl», c’est-à-dire la suspension de l’utilisation de la raison, l’impossibilité 
de connaître Dieu]) ni Le comparer aux créatures (la ressemblance [«at-tashbîh», c’est-à-
dire attribuer à Dieu des qualités de la création, comme la largeur, la longueur..etc.]).

Donc, ce hadîth – puisque nous sommes enfermés dans des voiles qui nous empêchent de 
connaître Dieu – est un appel à déchirer ces voiles pour aller vers Dieu. Et non pas aller 
vers Dieu à travers ces voiles et même en les ignorant.
Il est aussi une mise en garde contre les filets de l’amour de l’apparence, de l’argent, de 
ce monde, de soi-même qui sont les véritables obstacles à la connaissance de Dieu et nous 
empêchent d’atteindre Sa Proximité.

En plus de cet appel et de cette mise en garde, il y a ce rappel que tout est entre les Mains 
de Dieu, que rien n’échappe à Sa Volonté ni à Sa Puissance. D’où l’importance de demander 
à Dieu, Son Aide et Sa Réussite (tawfîq) ou/et à Ses Intercesseurs, Ses Proches-Elus parfaits. 

Et ainsi apparaît la méthode des gnostiques qui allie la connaissance de Dieu à la purifica-
tion/éducation de l’âme et au fait de s’en remettre à Lui et de compter sur Lui. 

D’où l’importance de cette invocation que l’Imam al-Khomeynî(qs) a publiée en conclusion 
de son paragraphe sur notre incapacité à connaître Dieu.
L’invocation est l’arme des croyants. Elle confirme le principe de l’Unicité de Dieu dans 
tout dans notre vie et dans notre vision de ce monde et de l’Au-delà : c’est Dieu qui donne, 
c’est Lui qui nous permet de Le connaître et qui nous donne les moyens de Le connaître. 
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•lan … hattâ : حَتَّى  lan » négation » لَنْ 
dans le futur suivi d’un verbe « mansûb » 
(se terminant par un « a ») + « hattâ » 
(jusqu’à) = ne pas..  avant de, jusqu’à..

•ar-rushda : َالرُّشْد nom d’action du verbe 
« rashada » (suivre le bon chemin, bien 
se diriger vers le bien et le juste) 
= la bonne voie, la voie droite.

•taraka-hu : ُتَرَكَه verbe « taraka » 
= laisser, abandonner et « hu » renvoyant 
à « rushda ».

•ta’khudhû bi : ..ِب  du verbe تَأْخُذُوا 
« akhadha » à la 2e personne du pluriel 
« mansûb » = se saisir de.

•mîthâq : ِمِيثَاق nom dérivé de la 3e forme 
dérivée du verbe « wathiqa » (avoir 
confiance en)  lier par un engagement ou 
un pacte, d’où 
= pacte, alliance, engagement.

•naqada : َنَقَض verbe « naqada » 
= violer ou enfreindre (une promesse), 
casser (un arrêt), dénoncer (un contrat).

•tamassakû : كُوا  la 2e forme dérivée du تََسَّ
verbe « masaka » (tenir, saisir, retenir) 
= tenir, saisir, retenir, s’accrocher.

•nabadha-hu : ُنَبَذَه verbe « nabadha » 
= jeter, rejeter, laisser, négliger, renier, 
violer..  et « hu » renvoyant à « mîthâq ».

Humilité 
du riche et

fierté du pauvre 

Quoi de meilleur que 
l’humilité des riches avec les pauvres 

à la recherche de ce qu’il y a auprès de Dieu !
Et mieux que cela, 

la fierté des pauvres avec les riches,
en comptant sur Dieu ! 

du Prince des croyants(p) 
in Nahj- al-Balâgha, Hikam n°400 p742 

Wa-‘lamû anna-
kum lan ta‘rifû 
ar-rushda 
hattâ ta‘rifû 
al-ladhî tarakahu
wa lan ta’khudhû 
bi-mîthâqi-l-kitâbi 
hattâ ta‘rifû 
al-ladhî naqadahu
wa lan tamassakû 
bihi
hattâ ta‘rifû 
al-ladhî nabadhahu

وَاعْلَمُوا أنََّكُمْ 
لَنْ تَعْرِفُوا الرُّشْدَ 

حَتَّى تَعْرِفُوا 
الَّذِي تَرَكَهُ، 

وَلَنْ تَأْخُذُوا
بِِيثَاقِ الْكِتَابِ 

حَتَّى تَعْرِفُوا 
الَّذِي نَقَضَهُ، 

كُوا بِهِ  وَلَنْ تََسَّ
حَتَّى تَعْرِفُوا 

الَّذَي نَبَذَهُ

نهج

 البلاغة

La connaissance
de la

juste voie 

Et sachez que vous ne connaîtrez pas 
la juste voie avant de connaître 

ceux qui l’ont délaissée,
que vous ne vous saisirez pas 

du pacte du Livre avant de connaître 
ceux qui l’ont violé, 

et que vous ne vous y accrocherez pas 
avant de connaître 

ceux qui l’ont rejeté.
du Prince des croyants(p) 

in Nahj al-Balâgha, Sermon 147 p318 

La connaissance de la vérité, de la juste voie et de la guidance n’aura lieu qu’après la connaissance 
de ceux qui les ont abandonnées. Ceux-là sont les guides de l’égarement qui se sont rebellés 
contre Dieu, Son Messager et qui combattent Ses serviteurs/adorateurs.
De même, la juste application des règles du Livre avec persistance ne se réalisera qu’après la 
connaissance de ceux qui les ont violées, combattues et rejetées, parce que le dédouanement des 
gens de l’égarement est indissociable à l’allégeance des gens de la Vérité. 

(d’après Sharhu Nahj al-Balâghat de S. Abbas ‘Alî al-Moussawî,vol.2 p449)
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{Ne parcourent-ils pas la terre, pour voir ce qu’il est advenu de ceux 
qui étaient avant eux ? Ils étaient plus nombreux qu’eux 
et bien plus forts, [avec] bien plus de vestiges sur terre. 

Ainsi, ce qu’ils ont acquis ne leur a pas servi.}
 (82/40 Le Pardonneur)
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Par le Nom de Dieu le Tout-Miséricordieux, le Très-Miséricordieux
{Certes, nous sommes à Dieu et c’est vers Lui que nous retournons.}(156/2)

Sens de la Résurrection ?

Or « La résurrection (al-ma‘âd), n’est 
pas de l’ordre de ce qui arrive dans la 
création/monde (nashâ’t) de la nature.

Et prétendre qu’il en est ainsi est comme 
nier la résurrection et le retour à Dieu. C’est 
confirmer le monde de la nature et le rendre 
éternel.

La résurrection n’est pas comme la 
dégradation, la dégénérescence de l’arbre, 
sa transformation en terre puis le retour de 
ses parties décomposées selon la forme d’un 
arbre avec le temps et la transformation 
naturelle et leur métamorphose. 

Cela parce que les transformations de 
l’arbre en ce monde ne sont pas comme le 
déplacement vers l’autre création/monde 
(nashâ’t).

La résurrection (al-ma‘âd) signifie le 
retour, le retour vers Dieu. 

Comme cela est indiqué dans le noble 
Coran : {Certes, nous sommes à Dieu et 
c’est vers Lui que nous retournons.}(156/2 

La Vache) 
et {Comme Il vous a commencés, vous 

retournerez.}(29/7 al-A‘raf) »
Al-Ma‘âd fî nazhar al-Imam al-Khomeynî, pp29-30

 
« Ainsi, l’individu a la certitude qu’il y a pour ce monde un Créateur et qu’il y a pour lui 

un retour. Par la suite, il sait que la mort n’est pas la disparition (le néant), mais qu’elle est le 
déplacement du manque (de la déficience) vers la perfection. Le rôle de cette certitude et de 
cette connaissance est de prémunir l’être humain des péchés et des déviations. »

Al-Ma‘âd fî nazhar al-Imam al-Khomeynî, p31

Quelles implications cette approche de la vision de la mort et de la résurrection entraine-t-
elle au niveau de la connaissance de soi et de la signification des actes effectués en ce monde ?
C’est ce que nous allons commencer à voir les prochaine fois. Et en premier lieu, au niveau de 
la connaissance de nous-mêmes et de la réalité de notre âme.

Sans doute est-il difficile d’imaginer ce que représente la Résurrection quand on vit dans un 
monde matériel, limité dans le temps et l’espace.
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Pour nous, vivant dans un monde limité dans le temps et l’espace, la mort représente la sortie de ce 
monde, la fin de l’état en ce monde. Comment imaginer l’Au-delà ?

Nous avons été convaincus d’une autre vie (autre que celle sur terre) et de la nécessité de l’existence 
de l’Au-delà. Mais comment imaginer cette autre  vie où cette terre n’existera plus ? Et là aussi, nous 
avons des difficultés à l’imaginer.

Nous essayons de nous inspirer des phénomènes de la nature, comme ceux de la dégénérescence, de  
la putréfaction d’un arbre et de sa renaissance avec de nouvelles pousses.

Mais là aussi, nous restons tributaires de notre vision de la vie sur terre, limitée dans le temps et 
l’espace. Notre imagination, tant qu’elle ne sort pas des contraintes des images/formes prises de sur 
terre – comme l’image de la chaise présente à l’esprit qui n’est certes pas la chaise elle-même en 
tant que morceau de bois, mais qui reste tributaire de la forme vue en ce monde – ne peut imaginer 
la réalité de l’Au-delà.

Alors, en réfléchissant sur un certain nombre d’indices donnés par la raison, peut-être pourrons-nous 
élargir notre champ de vision et de connaissance.

Le premier point rappelé par l’imam al-Khomeynî(qs) est que la résurrection signifie littéralement le 
« retour », le « retour à Dieu », s’appuyant sur les deux versets coraniques cités. 

Que signifie le « retour à Dieu » ? 
Comme Il nous a créés, Il nous ramènera ? Vient alors la question de comment Il nous a créés. 

Il y a des versets coraniques qui font allusion au processus matériel (argile, sperme..)
Il y a aussi des versets coraniques qui parlent d’une « âme unique » (nafs wahida)
Et il y a ceux qui parlent de l’ « Esprit de Dieu » insufflé en nous.

Qu’est-ce qui revient à Dieu ? Notre matière ? Notre âme ? L’Esprit divin ? 
Le tout ? Ou une partie (une partie, comme l’Esprit divin et une autre non, comme la matière) ?

Le deuxième élément évoqué par l’imam al-Khomeynî(qs) est le déplacement du manque vers la 
perfection.

Le monde matériel est par excellence le monde des limites temporelles et spatiales, de la contingence 
et du besoin.
La sortie de ce monde signifie-t-elle la fin de ces contraintes ?
L’être humain abandonne-t-il une partie de lui-même (la matière, le corps), ayant les caractéristiques 

de ce monde éphémère, pour privilégier sa dimension immatérielle ?
Ou bien, même cette dimension matérielle va-t-elle se transformer pour devenir immatérielle ?

De quelle perfection s’agit-il ?
La perfection de chaque création en fonction des potentialités mises en elle en puissance (comme 

la perfection du bébé est de devenir un adulte en pleine possession de ses moyens..) ?
Ou bien s’agit-il de la Perfection Absolue, puisque l’on parle de retour à Dieu ? 

Puisqu’il ne peut y avoir plusieurs Perfections Absolues (impossibilité de plusieurs infinis, 
éternités), que signifie ce « déplacement » vers la Perfection Absolue ? Comment ?

Qu’est-ce que cela implique ? 
L’imam al-Khomeynî(qs) parle alors du fait de se prémunir des péchés (des actes de désobéissance 

à Dieu) et des déviations.
Quel est le lien entre les péchés, les actes de désobéissance à Dieu et le perfectionnement de 

l’être humain, le retour vers Dieu ?

Tous ces points seront vus dans les prochains numéros de la revue Lumières Spirituelles. 
Et le premier point qui sera abordé concerne notre identité :  qui sommes-nous ?  le corps ?
l’âme ? l’Esprit divin insufflé en nous ?

A propos du sens de la Résurrection
(explications) 
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De la nécessité de dénoncer ouvertement . .

La lettre de l’imam al-Khâmine’î(qDp) adressée aux pèlerins du Hajj de cette année n’est pas passée inaperçue, 
même dans la presse occidentale qui parle de « Passe d’armes entre l’Iran et l’Arabie Saoudite » ou de « Relance ira-

nienne de la guerre des mots contre son ennemi saoudien ». En effet, cet appel capital et crucial de l’imam al-Khâmine’î (qDp)

qui a plutôt montré jusqu’à maintenant une grande retenue par rapport au massacre de Mina, soulève des questions.
èEst-ce parce que l’Arabie Saoudite a empêché les Iraniens d’aller au Hajj cette année (à l’instar de l’entité sioniste avec 

la mosquée d’al-Aqsâ en Palestine occupée) et qu’il était alors capital de rappeler que personne n’a le droit de contrôler 
arbitrairement la « Maison de Dieu » et d’y interdire l’accès. {..que Nous avons établie pour les gens, qu’ils y soient 
résidents ou de passage.}(25/22 Hajj)

èEst-ce pour éviter que le massacre de Mina de l’année dernière ne tombe dans l’oubli avant le jugement et le châtiment des 
responsables de ce massacre (prémédité ou pas) et la compensation des familles des victimes ?

èEst-ce parce que l’impunité des exactions d’Al-é Sa‘ûd au nom du « wahhabisme » et le silence des Etats musulmans sont 
en train de mettre en danger toute la nation islamique, au point de devenir urgent, pour éviter qu’elle ne soit touchée par des 
catastrophes encore plus graves, de rompre le silence et d’isoler cette croyance déviée (le wahhabisme) – pourtant récusée 
dès son apparition par les savants musulmans –  défendue  par Al-e Sa‘ûd ?

èEst-ce parce que le moment est venu où il est nécessaire, pour mieux connaître la juste voie, de connaître ceux qui l’ont 
délaissée, sans crainte d’un affrontement armé direct entre l’Iran et l’Arabie Saoudite ni risque de divisions de la nation 
islamique ?       

1)Concernant le Hajj 2016
d’avoir fermé la route de Dieu, 
de la Mosquée sacrée, de la 
Demeure du Bien-Aimé, non seu-
lement aux Iraniens mais aussi à 
d’autres peuples(1) et de réduire le 
Hajj à un simple voyage religieux 
et touristique ;

d’avoir imposé des mesures de
surveillance non naturelles avec 
l’aide des services de renseigne-
ment américains et sionistes, 
insécurisant pour l’ensemble 
des pèlerins la « Maison sûre de 
Dieu »(2) ;

d’avoir mobilisé leurs moyens de 
propagande (leurs politiciens, 
en relation directe avec l’entité 
sioniste et les Etats-Unis, leurs 
muftis corrompus, délivrant des 
fatwas contraires au Coran et à la 
Sunna, et leurs journalistes, sans 
conscience professionnelle, prêts 
à mentir) pour imputer à l’Iran la 
responsabilité de l’interdiction du 
Hajj aux Iraniens, les accusant de 
s’être abstenus eux-mêmes de se 
rendre au Hajj et de chercher à 
« politiser le Hajj »(3). Ils accusent 
les autres des graves péchés 
qu’ils ont eux-mêmes commis(4) 
et cachent [derrière ces mesures] 
leur animosité et leur ressentiment 
contre la nation révolutionnaire 
d’Iran.

2)le massacre de Mina (2015)
d’avoir tué les invités de Dieu 
(le Tout-Miséricordieux), le jour 
de l’Aîd al-Adhâ, à Mina (et 
avant à La Mecque), violant le 
caractère sacré, divin et sûr des 
lieux, alors qu’ils prétendent être 
« les serviteurs des deux lieux 
sacrés », que le drame ait eu lieu 
du fait de leur incompétence et 
de leur irresponsabilité ou par 
préméditation. 

La non-assistance à personnes
en danger – comme en témoignent
•la présence massive de forces 
de sécurité saoudiennes restées 
immobiles au lieu de porter secours 
aux survivants et rescapés, 
•l’enfermement des blessés dans 
des containers, avec les morts, 
privés de soin et même d’eau, 
•l’arrivée tardive des secours – est 
en soi un crime.

de ne pas avoir, jusqu’à ce jour,
•admis leur responsabilité dans
les deux catastrophes (mais 
de l’avoir adossée aux pèlerins 
iraniens, tout en félicitant les 
organisateurs du Hajj) ;

•présenté leurs excuses, ni dé-
dommagé les familles des victimes 
(alors qu’ils ont dépensé d’énormes 
sommes d’argent pour acheter le 
silence des pays concernés) ;

•assuré des poursuites judi-
ciaires contre les responsables de 
ce massacre ;

•formé un comité (international) 
pour enquêter sur les crimes.

.../...

Les faits reprochés aux dirigeants saoudiens
(dans la lettre de l’imam al-Khâmine’î(qDp) du 5/9/2016)

« Le mutisme de la nation islamique 
envers les crimes d’Al-e Sa‘ûd est 
une grande catastrophe. »

(imam al-Khâmine’î 7/9/2016)

La tragédie de Mina 
du 24/9/2015 

(cf. N°75 de la revue L.S.)

Plusieurs milliers de morts ou 
disparus (certains enterrés avant 
d’avoir été identifiés, d’autres 
jetés et enfermés encore vivants 
dans des containers, privés de 
soin et d’eau jusqu’à ce que mort 
s’en suive), originaires d’Iran 
(477 morts), du Mali, du Nigéria, 
du Niger, du Kenya, du Sénégal, 
d’Egypte, d’Irak, du Yémen, 
d’Inde, du Pakistan, d’Indonésie..  

Pourquoi seul l’Iran a réagi au 
drame de Mina ? Pourquoi ce 
silence des pays musulmans ? Pour-
quoi le mutisme des organisations 
de défense des droits de l’homme ?
Pourquoi le refus de toute enquête ?
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Aussi, l’imam al-Khâmine’î(qDp) insiste-t-il sur la nécessité, pour les peuples et gouvernements musulmans :
De se démarquer du wahhabisme et de le condamner comme une déviation récusée par les savants musulmans. 

Déjà, des centaines de savants sunnites, conscients du danger de l’expansion de cette déviation criminelle pour leur 
dogme et leur identité, ont exclu le wahhabisme de la famille sunnite, lors d’une conférence tenue à Grozny, fin août 2016.

De dénoncer l’ensemble des crimes saoudiens (et pas seulement le massacre de Mina de 2015) commis contre les 
Musulmans du Moyen-Orient, d’Afrique et d’ailleurs, directement ou par l’intermédiaire de ces groupes terroristes takfiris, 
formés et stipendiés par eux.

De connaître la réalité infâme d’Al-é Sa‘ûd, non-croyante, suiviste, matérialiste, présentée par l’imam al-Khâmine’î(qDp) com-
me de « méprisables petits diables » qui « ont peur que les ambitions du grand satan [les Etats-Unis] soient mis en danger » ; 
des « égarés infâmes » qui « pensent que leur maintien sur le trône du pouvoir injuste passe par la défense des arrogants 
mondiaux, l’alliance avec les sionistes et les Etats-Unis, et les efforts pour satisfaire leurs demandes, sans reculer (s’abstenir) 
devant aucune trahison dans cette voie » ; « l’arbre maudit des tyrans » ; « cette descendance maudite » qui « ne mérite pas 
de gérer les lieux saints » ; ces gens « tellement effrontés », « sans cœur »..

De dénoncer leur utilisation du titre de «serviteurs des deux lieux saints» – qui ne leur accorde aucun droit mais des devoirs – 
pour accaparer la nation islamique et se préserver un rôle clef sur la scène régionale et internationale.

.../...

3)l’ensemble de ses crimes 
d’avoir formé et équipé des 
groupes de malfaiteurs terro-
ristes takfiris ;

d’avoir soumis le monde de 
l’Islam à des guerres inté-
rieures et aux massacres des 
innocents ;

d’avoir mis à feu et à sang le 
Yémen, l’Irak, la Syrie, la 
Libye et d’autres pays(5) ;

d’avoir tendu la main de
l’amitié avec l’entité sio-
niste occupante, fermant les 
yeux sur les souffrances et les 
malheurs des Palestiniens ;

d’avoir étendu l’ombre de leur 
injustice et despotisme sur les 
villes et villages du Bahreïn.
L’accusation du grand mufti 
saoudien sheikh Abd al-Aziz 
Sheikh contre les Iraniens, 
qu’ils «ne sont pas musulmans
mais mazdéens  (...) hostiles aux 
Musulmans et plus particulière-
ment aux sunnites »(6) ou celle 
des dirigeants saoudiens qu’ils 
veulent « politiser le hajj » 
ne font que confirmer leur 
duplicité.

(1)aussi aux Yéménites, au Syriens (pour la 5e année, depuis la rupture des relations diplomatiques entre les deux pays). Quant aux 
Irakiens et aux Libanais, le nombre des visas a diminué, de plus distribués localement selon l’allégeance des parties à eux.

(2)port du bracelet électronique obligatoire (fourni par l’entité sioniste) comme pour les détenus..
(3)le grand mufti wahhabite saoudien n’a-t-il pas lui-même utilisé la tribune du Hajj pour vanter l’offensive criminelle saoudite contre 

le peuple yéménite, présentée comme un jihad, et pour clamer le soutien aux groupes terroriste takfiris ?
(4){Et quand il est investi [pouvoir, argent] (ou se détourne), il parcourt la terre pour corrompre ce qu’il y a à l’intérieur et 

détruire les champs de semailles et tout ce qui en sort, et Dieu n’aime pas la corruption. Et quand on lui dit : « Crains 
Dieu ! », la puissance par le péché s’empare de lui. Son compte sera l’Enfer, et quel mauvais lieu de repos !}(205-206/2)

(5)« Ils ont versé le sang des Musulmans avec le soutien des Etats-Unis et d’autres pays qui sont complices des crimes saoudiens. »(l’imam 

al-Khâmine’î, 7/9/16)

(6)dans quelle mesure cette déclaration n’est-elle pas contraire aux efforts de l’Arabie Saoudite de redorer son image auprès des Etats-
Unis et de l’Occident en général ? Le bruit que ce mufti serait limogé pour être remplacé par sh. Sadis est-il fondé ?

(7)en utilisant aussi, ces 2e ou 3e générations d’immigrés exclues de la société occidentale, sans envisager leur retour problématique.

•Après avoir adopté le wahhabisme 
comme religion d’Etat, Al-e Sa‘ûd 
l’a diffusé et financé partout dans 
le monde (avec les pétrodollars), 
afin d’asseoir leur leadership sur 
tous les Musulmans. Et cela,

•avec le soutien de l’Occident
qui voit en eux un moyen pour 
assurer le maintien de son 
hégémonie sur tout le monde 
(dont musulman), à contrer 
tout mouvement d’opposition à 
lui (quel qu’il soit, soviétique, 
iranien..) et même à combattre 
l’Islam de façon générale, en 
créant  conflits internes, chaos, 
déstabilisation au sein des pays 
arabes et musulmans(7).

•« Un couteau dans le cœur des 
Musulmans, poignardé dans le 
dos. »             (Imam al-Khomeynî(qs))

Ce qui est demandé 
aux peuples et 

gouvernements musulmans 
concernant les « Haramayn »
Ne pas laisser ces dirigeants 
saoudiens sans jugement pour tous 
leurs crimes commis ou provoqués 
dans le monde et pour cela ériger 
un tribunal islamique 

Retirer la gestion des lieux saints 
des Musulmans des mains d’Al-e 
Sa‘ûd et pour cela, la confier à 
un comité composé de l’élite du 
monde musulman

Tout manque à ce devoir va 
exposer la nation islamique à des 
problèmes plus graves encore dans 
l’avenir !

. . la déviation (criminelle) wahhabite ?

Al-e Sa‘ûd et le wahhabisme
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« Parmi les quatre choses qui proviennent des mauvaises insinuations (waswâs) 
   couper ses ongles avec ses dents. »     (de l’Imam as-Sâdeq(p), Bihâr, vol.75 p320)

Ne pas 
     se ronger 
              les ongles ! 
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Du 25 au 27 août 2016, s’est tenu à Grozny en Tchétchénie un congrès en présence de plusieurs 
centaines de savants et de grandes personnalités religieuses musulmans, venus d’Egypte, du Maroc, de 
Syrie, du Soudan, de Jordanie, du Yémen, de Russie et d’autres pays d’Europe, d’Asie et d’Afrique. 
Inauguré par le mufti de la grande université d’al-Azhar (en Egypte), sheikh Ahmed at-Tayyeb, en 
présence des présidents russe et égyptien, le congrès avait pour objectif de définir l’identité « des gens 
du sunnisme et de la communauté sunnite ».

Une liste des mouvements authentiquement sunnites fut dressée de laquelle furent écartées les 
interprétations déformées et dangereuses de l’Islam, qui conduisent au terrorisme (tel le wahhabisme), 
l’Islam étant une religion de paix et de tolérance.

Il fut convenu que « les gens du sunnisme et ceux qui appartiennent à la communauté sunnite »
sont au niveau du dogme, les Ash‘aris et les Mâturides(1), au niveau du Droit (Fiqh), les quatre écoles 
sunnites de jurisprudence(2) et les soufis, au niveau de la connaissance, de la morale et de l’éthique, selon 
les méthodes de l’imam Junayd et des imams de la bonne direction.

Ainsi, le wahhabisme(3) fut exclu de la « doctrine du sunnisme, voire du cadre de la communauté 
sunnite », en tant qu’il promeut le takfirisme, ressuscite la doctrine d’Ibn Taymiyya (mort en prison 
en 1328), condamnée en son temps par l’ensemble du monde sunnite comme une résurgence d’une 
déviance extrémiste. 

Une série de recommandations fut également prise pour lutter contre l’extrémisme et le terrorisme, 
comme : créer une chaîne de télévision au niveau de la Russie et un centre scientifique d’études 
religieuses en Tchétchénie, encourager l’étude dans les grandes institutions religieuses sunnites 
identifiées comme la prestigieuse université d’al-Azhar en Egypte et celles de Qarawiyîn au Maroc, 
de Zaytouna en Tunisie et de Hadramouth au Yémen, excluant de fait les institutions saoudiennes dont 
l’université islamique de Médine.

Les pressions saoudiennes sur les participants ne se sont pas faits attendre, notam-
ment sur le Maroc et l’Egypte et plus particulièrement sur le mufti d’al-Azhar, sh. 

Ahmed at-Tayyeb, pour qu’il retire la déclaration finale de ce congrès, faisant 
même courir le bruit de sa rétractation – ce qui serait contraire à la

réalité scientifique, selon Dr Ahmed Karima, professeur 
de jurisprudence comparée à l’Université d’al-

Azhar, les salafistes étant des intrus étrangers 
à la définition du sunnisme, telle établie il y a 

plus de 1300 ans. 

Le congrès de Grozny 
en Tchétchénie 

(du 25-27/8/2016)

(1)en référence 
à Abû Mansour 

al-Mâturîdî, héritier 
du juriste hanafite 

Abû Ja‘far at-Tahâwî
(2)les 4 écoles de juris-

prudence sunnites : 
hanafite, mâlikite, 
shâfi‘ïte, hanbâlite

(3)cf. L.S. 
No64 p9

sur « les gens du sunnisme et la communauté sunnite »
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« Quand nous 
pûmes enfin 
atteindre al-
Ghouta dans la 
banlieue Est de 
Damas, une odeur 
d’ambre attira notre 
attention vers un 
petit monticule de 
terre. Nous nous 
approchâmes de 
l’endroit pour 
découvrir le secret 
de cette senteur 
quand nous fûmes 
saisis d’horreur par 
ce que nous vîmes : 
un pied dépassant 
de ce monticule de 
terre. Nous nous 
précipitâmes qui 
avec nos mains, 
qui avec ce qu’ils 
trouvèrent de 
pièces métalliques 
sur place, pour 
déplacer la terre : 
quatre corps intacts 
étendus à même le 
sol, sans tête..

Ils reconnurent 
le corps de leurs 
compagnons 
disparus depuis 
environ un mois et 
demi.. ‘Alî, Haïdar, 
Mohammed, 
Hussein.. tombés 
en martyrs. Dans 
leur précipitation, 
les « takfiris » 
avaient recouvert 
les corps d’un peu 
de terre avec un 
bulldozer, avant de 
quitter les lieux.. »

« Assise dans son salon, 
elle regarde la photo de 
son fils.. On venait de lui 
annoncer son martyre après 
plus d’un mois et demi 
d’absence et de silence.. 

Et son regard la ramène 
quelques mois plus tôt. Son 
fils l’avait emmenée visiter un 
de ses proches compagnons, 
blessé au combat, mais à 
condition qu’elle ne pleurât 
pas en le voyant. Mais 
quelle mère peut retenir ses 
larmes à la vue d’un jeune 
homme blessé qui pourrait 
être son fils ! Son fils l’avait 
alors grondée : « Tu m’avais 
promis de ne pas pleurer, d’être 
« Zeynabiyyah » ! »

Elle sourit en se rappelant
cette phrase : « Sayyida Zeinab
a offert ses enfants pour défendre 
son frère l’Imam al-Hussein(p). 
Elle n’avait qu’un seul souci, 
celui de sauver l’Imam al-Hus-
sein(p) et rien n’était trop pour 
elle(p) ! » 

Des larmes coulaient sur 
ses joues. Elle se ressaisit et 
se dit, comme pour se 
persuader : « Elle aussi avait 
offert son fils à l’Imam al-
Hussein(p), comme sayyida 
Zeinab(p) ! » 

Ce fut alors comme si son 
cœur s’était refroidi, comme 
si sayyida Zeinab(p) l’aidait à 
porter le lourd fardeau et à le 
présenter à Dieu : « Mon Dieu 
accepte de moi cette offrande ! »
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Le martyr ‘Alî d’al-Ghouta 

Le visage du martyr domine le salon, souriant, comme recelant un grand secret. La mère lui 
envoie un dernier salut, fière de lui, rassurée de ne pas avoir à se présenter les mains vides le Jour 
du Jugement dernier, regrettant de ne pas avoir un autre fils à offrir à sayyida Zeinab(p) et proposant 
même son mari… Qui pourra comprendre cela ?

Ils étaient tous rassemblés 
devant la maison, en attendant 
l’arrivée du corps du martyr 
pour l’enterrer. A l’intérieur, les 
femmes étrangement calmes. 

Quand arriva un sayyed au 
turban noir qui se mit à pleurer. 

Tout le monde le regarda d’un air 
interrogatif : pourquoi ces larmes pour un 
martyr alors que la mère, assise dans une 
pièce à côté, avait comme un sourire aux 
lèvres, les yeux lumineux.. Il s’assit et se mit 
à raconter son histoire. 

Au moment de ‘Ashûrâ’, il 
s’était rendu en ziyârat à Karbalâ’. 
Dans le sanctuaire de l’Imam 
al-Hussein(p), il fut pris dans 
une bousculade et se trouva 
face à la tombe de l’Imam al-
Hussein(p), à côté d’un jeune 
homme qui se présenta à 
lui : « Je suis ‘Alî fils d’un tel, 
de tel village, dans le sud du 
Liban », non loin du sien. Il 
l’avait alors salué, serré la 
main puis avait continué sa 
visite (ziyârat).

Un jour qu’il passait 
par le village de ce jeune-
homme, il demanda après 
lui. On lui dit qu’il n’était 
pas là. Quand il expliqua aux 
villageois qu’il aurait aimé le 
revoir après l’avoir rencontré 
à Karbalâ’ le jour de ‘Ashûrâ’, 
on lui répliqua qu’il n’avait pas 
quitté le village pendant tout le 
temps de ‘Ashûrâ’.. 

Et voilà qu’il voyait sa photo collée aux 
murs du village, à l’entrée de sa maison.. 
C’était bien lui qui s’était présenté à lui à 
Karbalâ’.. Alors l’émotion prit le-dessus. 

Non pas qu’il fut surpris.. car il ne doutait 
pas des bénédictions (karâmât) d’Ahle 
al-Beit(p). Les gens d’Ahle al-Beit(p) sont 
vivants et sont « pourvus » {yurzaqûna}. Ils 
soulagent la douleur de la mère..
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S. ‘Abdel-Karîm al-Kashmîrî 
et Wadî as-Salâm

« Sayyed ‘Abdel-Karîm 
al-Kashmîrî aimait beaucoup 
visiter le célèbre cimetière de 
Wadî as-Salâm, le « monde 
intermédiaire des esprits des 
croyants jusqu’au Jour du 
Dressement ». 

Le Prince des croyants(p) disait : « Si cela 
vous était découvert, vous verriez les esprits des 
croyants en cet endroit au dos [de Kûfa] planant 
(halqann), se visitant et conversant entre eux. 
Ici est l’esprit du croyant. » Bihâr al-Anwâr, vol.27 p307

Sheikh Dhabîh Allah al-Qûjânî lui 
fit découvrir le cimetière et lui conseilla de 
réciter la Fâtiha et certaines sourates et de les 
offrir aux esprits des croyants. « Si tu fais cela, 
ces esprits invoqueront [Dieu] pour toi. » 

Il venait en cet endroit entre les deux 
« levées » (« at-tulû‘ayn »- de l’aube et du soleil) 
parce que, selon un propos rapporté, le mort, 
à ce moment-là, entend, voit et informe. Mais 
il aimait aussi y donner ses cours parfois et 
même y passer la nuit.

Il lui arrivait parfois d’étranges 
choses.

Un jour, alors qu’il était 
plongé dans la lecture d’invocations, 
des voix s’élevèrent : des gens se 
disputaient au point d’en arriver 
aux poings et de se jeter des pierres. 

Ils s’approchaient dangereusement de lui. 
Soudain un chien apparut qui se précipita sur 
ces gens et les chassa loin de Wadî as-Salâm.

Une autre fois, il rencontra une personne 
qui se faisait appeler Sheikh Mâlek (qui n’était 
pas un étudiant de Najaf ) qui lui dit : 

« Je vais lire d’ici la ziyârat à l’Imam al-
Hussein(p). Lis avec moi cette ziyârat aussi. » 

Il récita la ziyârat et je (c’est sayyed 
Kashmîrî qui parle) la récitai avec lui. Je vis 
alors la ville de Karbalâ’, pourtant séparée 
d’une grande distance de Najaf.

Puis, sayyed al-Kashmîrî continua : 
« Alors que j’étais plongé dans mes 

pensées, apparurent trois personnes pleines 
de lumière, portant des vêtements blancs. 
Elles me dirent : « Ô notre sayyed ! Nous 
t’implorons de faire des invocations 
pour nous ! » » »

 (tiré de 
Madrasat 

al-‘Urafâ’, 
vol.2 p146

 & p147)
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 « Dieu répond à la prière de celui qui jeûne durant ce jour 
et invoque Dieu, comme Il a répondu à Zacchariya. » 

 (de l’Imam ar-Ridâ(p), in Mafâtîh al-Jinân p983)

Jeûner le 1er jour de Moharram
(le 1er jour de l’année hégirienne)

L
A

 B
O

N
N

E
 A

C
T

IO
N

  
Le

s 
ac

te
s 

d’
ad

or
at

io
n 

de
 D

ie
u



www.lumieres-spirituelles.net     N°81 - Moharram - Safar 1438 - Octobre - Novembre 2016  22

N
O

T
R

E
 S

A
N

T
É
  

un
 e

sp
ri

t 
sa

in
..

. 

Testez-vous ! Coléreux ? Quelle origine ?

1-Au magasin, le serveur fait passer les autres devant vous. Vous vous mettez en colère 
et vous vous dites :

lIl fait mal son boulot.
Il se moque de moi.
Je n’ai aucune raison d’accepter cela.

2-Vers quel état vous amènent vos accès de colères, à la longue :
A la tristesse.
A l’incroyance.
lAu mépris de tout le monde (« Tous les gens sont nuls ») ? 

3-Quand vous vous mettez en colère :
lVous avez des mots durs contre la personne qui vous a énervé.
Vous vous mettez à jurer et à blasphémer.
Vous ne pensez qu’à vous venger.

4-Vous vous énervez contre un ami qui ne vous rappelle pas malgré vos messages et vous 
vous dites :

« Que me reproche-t-il ? Je ne représente rien pour lui. »
l« Il pourrait faire un effort. »
« Dieu ne veut pas que je sois aimé en ce monde. »

5-Vous êtes assis dans un endroit tranquille. Arrive une famille très bruyante :
Vous mettez votre radio très fort pour qu’elle s’en aille.
lVous vous mettez à les insulter.
Vous commencez à injurier ceux qui les ont mis au monde. 

6-Vous avez été témoin d’une injustice et vous n’êtes pas intervenu alors que vous pouviez 
le faire. Vous vous dites :

lPourquoi personne n’a bougé ? Ils sont tous lâches.
Pourquoi Dieu a créé des gens aussi méchants ?
Je n’accepterai pas de subir une telle injustice !

La colère (al-Ghadab)

Test sur l’origine de sa colère
Les signes ou symptômes révèlent (ou non) si un patient est touché par une maladie, en l’occurrence cette dangereuse 

maladie du coeur qu’est la colère. Vous mettez-vous en colère ? Êtes-vous de tempérament coléreux ? Vous voulez 
soigner votre maladie du cœur ? 

L’origine fondamentale de la colère est l’incroyance. Elle peut cependant être provoquée par d’autres maladies qui, 
même si elles reviennent toutes à l’incroyance, lui donnent des manifestations différentes. Ces différences peuvent jouer 
un rôle au niveau du traitement à suivre pour guérir de la colère. D’où l’importance de bien diagnostiquer son cas. Voici un 
petit test qui permettra de découvrir ces particularités. Si aucune des réponses ne vous convient, ne mettez rien.



     N°81 - Moharram - Safar 1438 - Octobre - Novembre 2016    www.lumieres-spirituelles.net  23

7-Qu’est-ce qui vous met le plus en colère :
Que l’on vous prenne une chose qui vous tient à cœur ?
Que les choses ne se déroulent pas comme prévu.
lQue vous avez l’impression que les gens ne vous porte pas la considération que

vous méritez. 

8-Vous avez demandé à une personne de faire quelque chose d’important pour 
vous et elle ne l’a pas fait :

Vous vous dites que vous ne pouvez compter sur personne.
Vous vous demandez pourquoi Dieu vous a abandonné.
lVous la traitez de tous les noms.

9-Vous êtes en colère contre votre femme de ménage qui a cassé un vase de valeur 
auquel vous teniez :

Vous lui demandez d’acheter le même même si elle n’en a pas les moyens.
lVous l’insultez.
Vous vous demandez pourquoi Dieu vous a envoyé une telle femme de ménage.

10-Votre enfant vient de mourir après une grave maladie, vous vous mettez en 
colère :

contre Dieu.
lcontre le médecin.
contre votre mari.

11-Votre mère n’arrête pas de vous dire des paroles désobligeantes que vous 
trouvez injustes :

lVous fermez la porte au nez de votre mère.
Vous ne dites rien, mais arrivé dans votre chambre, vous cassez tout.
« Pourquoi Dieu dit-Il qu’il ne faut même pas dire « ouf » à ses parents ?! »

12-Une personne a été nommée à votre place au poste que vous convoitiez. Vous 
êtes fou/folle de rage :

parce que vous ne comprenez pas pourquoi Dieu vous a fait une telle injustice.
parce que la nomination à ce poste représentait pour vous une promotion 

sociale.
lparce que vous pensez que vous le méritez plus qu’elle.

Faites le total de chacun des symboles. 
Le plus grand nombre obtenu indiquera l’origine de la colère 
l= l’orgueil   –  = l’amour pour ce monde   –  = l’incroyance.
Si vous ne capitalisez aucun de ses symboles, c’est que vous n’êtes pas 
éprouvé par la maladie de la colère.
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al-harîsâh 
(plan de viande et de céréale)

-Contre le mal de dos
Du Prophète Mohammed(s) : « L’Ange Gabriel(p) est descendu sur 
moi. Il m’ordonna de manger de la « harîsah » pour raffermir mon 
dos et renforcer par elle les actes d’adoration de mon Seigneur. »(5)  
« Le Messager de Dieu(s) se plaignit à son Seigneur de mal de 
dos. Il lui ordonna de manger des céréales avec de la viande, 
c’est-à-dire « al-harîsah » »(6) 

-En cas de faiblesse
« J’étais faible pour la prière et les rapports sexuels. Alors est 
descendu du ciel un chaudron. J’en mangeais et ma force augmenta à 
l’égal de quarante hommes en force et en vigueur sexuelle, et c’est la 
« harîsah » ».(7)

Manger de
la «harîsah» :
n'est pas lourd 

n’est pas nocif

rend actif pour 
l’adoration pen-
dant 40j

raffermit le dos 
et la libido
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Ils demandèrent au Messager de Dieu(s) : « Ô Messager de Dieu(s), 
est-ce qu’une table servie est descendue du Ciel sur toi ? » 
Il(s) répondit : « Est descendue sur moi une ‘harîsah’. J’en ai alors 
mangé. Dieu augmenta ma force à l’égal de quarante hommes pleins de 
force. »(1)

La « harîsah » est un plat cuisiné avec de la viande* et des céréales 
(blé, orge, mil ou autre). Le Messager de Dieu(s) en mangeait de 
préférence au moment du dernier repas avant l’aube (sahar).(2) 

Les bienfaits de la « harîsah »
« Le plat de viande avec du mil (al-harîsah) n’est pas lourd et n’a aucun 
mal. Et il me plait. Avec du lait, il est plus tendre et plus profitable pour 
l’estomac. »(3) 
« Vous devez [manger] de la « harîsah » car elle rend actif pour les actes 
d’adoration pendant quarante jours. Elle fait partie de la table servie qui 
descendit sur le Messager de Dieu(s). »(4)

Par [la grâce du] Nom de Dieu le Tout-Miséricordieux, le Très-Miséricordieux
{Ô vous les gens, mangez ce qui est licite et bon de ce qu’il y a sur terre !}(168/2)

(1)du Prince des croyants(p), Mustadrak al-Wasâ’il, vol.16 p355 ;  (2)Bihâr, vol.63 p87 ; (3)de l’Imam al-Kâzhem(p), Kâfî, vol.6 
p345 ; Bihâr, vol.63 p257 H4 ; (4)du Prince des croyants(p), de l’Imam as-Sâdeq(p), Kâfî, vol.6 p319 ; (5)Makârem p163 ; (6)de 
l’Imam as-Sâdeq(p), Kâfî, vol.6 p320 & Bihâr, vol.63 p87 ; (7)du Messager de Dieu(s) de l’Imam ar-Ridâ(p), Bihâr, vol.63 p87)
*Bien sûr de la viande licite, tuée selon les règles islamiques (tazkiyyah). Pour les conditions de la viande licite, voir La Nourriture 
licite et illicite aux Ed.BAA (notamment pp25-27 & pp32-33).
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►« Ne tarde pas à inhaler du narcisse (an-narjis) car il empêche le rhume durant les 
jours d’hiver. Il en est de même des graines de nigelle (habbat al-barakat).» 

(de l’Imam ar-Ridâ(p), ar-Risâlat adh-Dhahabiyyah, Bihâr, vol.59 p324)

►« Si tu veux éviter le rhume durant les jours d’hiver, alors mange quotidiennement trois 
cuillerées (bouchées) de miel. » 

(de l’Imam ar-Ridâ(p), ar-Risâlat adh-Dhahabiyyah, Bihâr, vol.59 p324)

*«Zukâm» : «ce qu’il y a en plus dans la tête, qui descend sous forme d’un liquide incolore et inodore par les narines».
(1)Cf. la revue Lumières Spirituelles N°11
(2)Cf. la revue Lumières Spirituelles N°16

3-le rhume (2) 
Le Nez 

inhaler du narcisse

avaler des graines de nigelle(1)

manger quotidiennement 3 cuillerées de miel(2)

S

S

S

 Pour éviter de s’enrhumer
en hiver

(az-zukâm - الزُكام)*
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Chaque année, la marche vers Karbalâ’, située au 
bord de l’Euphrate au sud-ouest de Bagdad, à partir 
notamment de Najaf, pour le quarantième jour de la 
commémoration du martyre de l’Imam al-Hussein(p),(1) 
prend une ampleur et un essor toujours plus grands au 
point de devenir le plus grand pèlerinage du monde. 
L’année 1437H (décembre 2015) a vu plus de 20 mil-
lions de pèlerins défiler malgré les conditions d’insé-
curité, les risques d’attentat, le froid et la pluie.

Près de 1400 ans après, le martyre de l’Imam al-
Hussein(p) (le petit-fils du Prophète Mohammed(s))
attire des millions d’amoureux de la justice à Karbalâ’ 
et mobilise aussi des millions de manifestants en Asie, 
en Afrique (au Nigéria, ils étaient des millions selon 

les organisateurs,  à défiler pour clamer leur refus de 
la corruption et du despotisme, au nom de l’Imam 
al-Hussein(p), avant d’être réprimés par l’armée du 
pouvoir en place) et aussi en Europe et ailleurs..

Les pèlerins présents à Karbalâ’ ne proviennent 
pas que d’Irak mais aussi des pays limitrophes, 
comme l’Iran, l’Afghanistan, le Pakistan, l’Inde, 
l’Azerbaïdjan, Tadjikistan à l’est et le Liban, la 
Turquie à l’ouest.. Et même plus loin encore. Ils sont 
majoritairement des Musulmans shi‘ites mais aussi 
sunnites, et il y a des Chrétiens, Yazdis, Zoroastriens, 
Sabéens..  Et parfois aussi des délégations officielles 
comme celles venant du Vatican, de  Russie..

Cela, parce que :

Tout au long du parcours, en plus de la mise en 
place d’un énorme dispositif sécuritaire, sanitaire 
et d’assistance, offrant des services gratuits aux 
pèlerins, les habitants irakiens se mobilisent aussi 
pour accueillir ces millions de pèlerins considérés 
comme les «hôtes de l’Imam al-Hussein(p)», leur 

ouvrant leur maison, leur offrant repas, 
massages des pieds.. De généreux 
donateurs font le vœu de nourrir des 
milliers de pèlerins..

Et malgré ce grand nombre de 
visiteurs, les conditions d’insécurité 
prévalant dans le pays et le côté 
spontané de l’accueil des Irakiens, 
tout est bien organisé tant du point 

de vue de la sécurité que du point de 
vue de la propreté. Succès qui relève 

du miracle !(2)

C’est aussi une marche de solidarité avec les autres 
peuples opprimés comme au Bahreïn, en Arabie 
Saoudite, au Yémen en Palestine, répétant les phrases 
de l’Imam al-Hussein(p) : « Non à l’injustice ! »
« Non à l’humiliation ! »

Grands moments d’expérience, à la fois indivi-
duelle et collective, de foi, de ferveur, d’amour, 
de solidarité, d’altruisme, de dévotion, au nom de 
l’Imam al-Hussein(p). Quelque chose d’inimaginable. 
Les motivations des pèlerins sont diverses, de la 
demande de l’intercession de l’Imam(p) pour une 
guérison, à la demande de la rencontre avec le Très-
Haut par l’intermédiaire de leur allégeance au petit-
fils de Son Prophète Mohammed(s). Pour d’autres, 
cette marche est le dépouillement de soi, l’abstraction 
de tout ce qui se rattache à ce monde, à la recherche 
de la Rencontre. 

Les témoignages sont nombreux :
«Une avalanche d’hommes, de femmes (vêtues 

de noir) et d’enfants qui remplit l’œil d’un bout de 
l’horizon à l’autre.»

«Des milliers de tentes avec des cuisines de 
fortune mises en place par les villageois (de pauvres 
travailleurs ou paysans qui se serrent la ceinture 
tout au long de l’année pour accueillir ces pèlerins) 
qui avoisinent le parcours, suppliant les pèlerins 
d’accepter qui un repas chaud, qui une nuit chez 
eux, qui un massage des pieds, qui des appels 
internationaux, qui des couches pour bébés..»

A 
Karbalâ’
le plus grand 
pèlerinage
du monde !

l’Imam al-Hussein(p) est le symbole universel du refus de l’oppression, 
de la liberté, de la paix, de la justice, de l’amour infini et de la compassion

(1)cf les No 17, 33 & 57 de la revue Lumières Spirituelles 
(2)ce qui rend encore plus incompréhensible le drame de Mina durant le Hajj en l’an 2015.
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Vu le grand nombre des pèlerins, c’est en 
procession, par groupes, que les pèlerins visitent 
l’Imam Hussein(p) et les nobles martyrs de Karbalâ’, 
vêtus de noir, parfois les pieds nus. Banderoles, 
drapeaux, microphones, petites manifestations dans 
les rues limitrophes du sanctuaire sont de tradition. 
Des mots d’ordre sont criés, accompagnés de pleurs. 

Certains se déploient en cercle pour faire des 
« Latmiyât » suivant le rythme de la complainte en 
se frappant sur la poitrine ou sur la tête. D’autres 
s’aventurent à se « flageller » le dos avec des petites 
chaînes bien que la majorité des hautes autorités 
religieuses juridiques de référence l’interdisent. Tous 
crient : « Labbayka yâ Hussein !  Nous venons à toi, ô 
Hussein(p) » ! Leur point commun, leur amour pour 
l’Imam al-Hussein)p(. 

Dans différents coins, un prêcheur prend le 
micro et commence à faire des « majlis at-ta‘aza » 
commémorant un des épisodes de la tragédie de 
Karbalâ’. Parfois un sermon de moral ou de dogme y 
est inséré. Ces «majlis» ont lieu bien sûr en arabe, et 
parfois en persan et en urdou..

L’Imam al-Hussein(p) est le petit-
fils du Prophète Mohammed(s). Il a 
été tué à Karbala, le dixième jour 
du mois islamique de Muharram 
(d’où la désignation de ‘Achoura) 
en l’an 61H, parce qu’il refusait 
de prêter serment d’allégeance au 
calife/roi corrompu et tyrannique, 
Yazid fils de Mou‘awiyyah.

Avec sa famille et ses com-
pagnons [72 personnes], il fut 
encerclé dans le désert par une 
armée de 30 000 hommes, assiégé 
jusqu’à manquer cruellement 
d’eau et de nourriture. Après de 
courageux combats, ses com-
pagnons et lui(p) furent tués, puis  
décapités, leurs têtes brandies

au bout de lances, emmenées 
jusqu’à Damas. 

Depuis, les musulmans shi‘ites 
commémorent ce jour considéré 
comme un grand drame pour 
l’humanité. Et s’il n’y avait pas 
eu la Miséricorde promise au 
Prophète Mohammed(s), la terre 
aurait englouti ces gens comme 
cela a eu lieu précédemment. En 
effet, ce jour fut le combat des 
ténèbres les plus obscures contre 
la lumière brillante et absolue, 
de l’exhibition du vice contre 
l’archétype de la vertu.

Le quarantième jour, sa sœur 
sayyida Zeinab(p) et son fils 
l’Imam ‘Alî fils de Hussein(p), 

Arrivés au sanctuaire, c’est la récitation, de près 
ou de loin, selon les possibilités, de la ziyârat à 
l’Imam al-Hussein(p) qui rappelle qu’il(p) est l’héritier 
des Prophètes Adam, Noé, Abraham, Moïse, Jésus, 
Mohammed.. Message éternel, perpétuel de Vérité, 
de Justice, d’Amour et de Sacrifice, vécu à travers 
une relation personnelle avec un homme(p) que les 
pèlerins actuels n’ont pourtant jamais vu. 

Aussi, pour certains, la salutation à l’Imam(p) 
est la reconnaissance qu’il n’est pas facile d’être 
un véritable compagnon de l’Imam al-Hussein(p). 
Pour d’autres, c’est une occasion de renouveler leur 
allégeance à l’Imam(p).

« Ceux qui ont l’occasion de participer à cette marche 
doivent en être reconnaissants, je les envie et j’aimerais 
vraiment y participer aussi. La possibilité de créer cette 
relation avec les membres de la famille prophétique est 
une des particularités du shi‘isme qui allie certitude 
intérieure, foi véritable, amour et affection. » 

(Imam Khamenei(qDp) 30/11/2015)

En effet, que s’est-il passé à Karbalâ’ en cette année 61 de l’hégire ?

as-Sajjâd(p), et les enfants de la 
famille du Prophète(s) passèrent 
par Karbalâ’ et pleurèrent les 
martyrs, sur leur route de retour 
de Damas (où ils avaient été 
emmenés captifs de Karbalâ’ par 
les troupes de Yazîd) à Médine.

Quarante jours de deuil durant 
lesquels sont évoqués et rappelés, 
dans beaucoup de traditions 
musulmanes, les détails de 
cette tragédie humaine qui s’est 
déroulée il y a près de 1400 ans 
et qui a touché toutes les couches 
de la communauté, tous les âges, 
tous les épris de la vérité, de la 
justice et de la paix, quelle que 
soit leur religion.
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Ce Mouvement se distingua fonda-
mentalement des autres mouvements 
hassidiques par sa prise de position clair-
voyante et ouvertement hostile à la création 
de l’Etat sioniste en Palestine. Ses raisons 
étaient avant tout d’ordre théologique, la 
création d’un Etat juif par les juifs étant 
considéré comme un blasphème, même 
comme une invention de Satan ! Pour lui, 
les juifs devaient attendre l’envoi du Messie 
par Dieu pour qu’ils puissent retourner à 
« Eretz Israel ». 

Fuyant les pogroms nazis au moment 
du déclenchement de la 2de guerre mondiale, 
il se trouva en Palestine, alors sous mandat 
britannique. Mais il ne tarda pas à la quitter 
pour s’installer aux Etats-Unis en 1946 où il 
reconstitua sa communauté hassidique telle 
qu’elle existait à Satmar et où il mourut.

En 1958, il publia « Va Yoël Moché », 
livre contenant trois exposés : Les trois 
serments ; Qui peut habiter en Terre 
Sainte ; La langue sainte. 

•Dans le premier exposé, il rappelle les 
trois serments mentionnés dans le Talmud 
(Ketoubot 110b-111a, traitant d’un passage 
du Cantique des Cantiques) qui sont : 
1-Israël ne doit pas monter en muraille. 
2-Le Saint-(béni-soit-Il) a fait jurer à Israël 

de ne pas se rebeller contre les nations du 
monde. 

3-Le Saint (béni-soit-Il) a fait jurer aux 
nations de ne pas opprimer Israël trop 
durement. 

Maïmonide(2) (philosophe juif du 12e 
siècle) considérait ces trois serments comme 
étant contraignants. 

•Dans le deuxième exposé, il montre 
comment le sionisme met en danger la 
religion juive, la Tora qui risque d’être 
oubliée et comment il va attirer la Colère 
divine à l’encontre des Juifs. 

Son opposition au projet sioniste était 
d’ordre théologique, fondé sur les enseigne-
ments hassidiques du judaïsme, mais aussi 
lié à sa connaissance du monde moderne. 

Un exemple de sa lucidité et de sa con-
naissance de la réalité de son époque : sa 
position lors de la constitution de l’orga-
nisation rabbinique internationale, Agoudat 
Israel, en 1912 (qui devint par la suite un 
parti sioniste religieux d’apparence dévote). 
Il s’en méfia dès le début et refusa de prendre 
toute responsabilité en son sein.

Quand l’Agoudat organisa, au lende-
main de la création de l’«Etat d’Israël», une 
grande rencontre internationale des rabbins 
et fonctionnaires religieux de haut rang, 
pour, soi-disant, « renforcer la Tora et la 
position de « ceux qui craignent Dieu » (les 
haredim) en Terre Sainte » contre les laïcs, 
il refusa d’y participer(3). 

Il dit alors : « Mon discours n’aidera en 
rien. Ceux qui sont déjà sous leur empreinte 
[sioniste], ne reviendront jamais au droit 
chemin. Irai-je donc, sachant que chaque 
parole là-bas est un péché ? »

Effectivement, quelques semaines plus 
tard, cette « Grande Assemblée » publia 
au nom de tous les rabbins participants 
une déclaration, selon laquelle désormais 
c’est le devoir des Juifs du monde entier de 
venir habiter en Terre Sainte ! Les quelques 
rabbins sincères opposés au projet sioniste 
qui avaient participé à cette « Grande 
Assemblée », virent leurs noms parmi les 
signataires, malgré leur dénonciation. Ils 
se rendirent compte, mais trop tard, qu’ils 
s’étaient faits manipuler. 

Certains considèrent Joel Teitelbaum 
comme un exemple pour le monde entier 
et plus particulièrement pour les Juifs, 
(sans lequel, selon leurs dires, tous les juifs 
seraient tombés dans l’hérésie sioniste), 
pour sa clairvoyance croyante et théologique 
de l’hérésie sioniste dès ses débuts, sa 
dénonciation lucide du projet sioniste et son 
courage à l’affronter. 

Il est en tout cas un argument et la preuve 
que l’opposition au mouvement sioniste 
n’est pas fondée sur de l’antisémitisme. 

Joël Teitelbaum 
 (1887-1979) grand rabbin hassidique hongrois
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Au sein du judaïsme hassidique(1) qui s’était développé en Hongrie à la fin du 19e siècle à la faveur de son 
grand-père, Joel Teitelbaum fonda le «Mouvement hassidique de Satmar» (du nom de la ville hongroise (qui 
devint roumaine par la suite) où il résidait). 

« …Si l’on mettait 
tous les péchés 
d’immoralité de la 
génération ainsi que 
les autres péchés du 
monde d’un côté de 
la balance, 
et le sionisme de 
l’autre, le sionisme 
pèserait le plus lourd 
de tous. Le sionisme 
est la plus grande 
forme d’impureté 
spirituelle dans le 
monde entier. 
Le sionisme pollue 
le monde entier. 
Les sionistes ont 
pollué le peuple juif 
avec leur hérésie ! 
Que le Ciel nous 
protège ! Ce n’est 
pas une surprise que 
la colère divine se 
déchaîne du Ciel. 
Il est impératif de 
se repentir et de 
s’enfuir d’eux, plus 
que d’un lion prêt à 
dévorer sa proie ».

(1)mouvement de renouveau religieux, fondé au 18e en Europe de l’Est par Ba’al Shem Tov, ayant la particularité d’insister sur la com-
munion joyeuse avec Dieu, en particulier par le chant et la danse. (Cf. L.S.No20)             (2) Cf. L.S.No67

(3)à la différence des Nétourei Karta - une coalition de différents groupes juifs ultra-orthodoxes, pour la plupart non hassidiques, opposés 
au sionisme et même ouvertement pro-palestiniens, vivant en Palestine dès le début du 20e siècle, née d’une scission de l’Agoudat en 
1938 - qui y avaient participé.
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Assalam alaikoum, 
Je vous pose beaucoup de questions ! Je voudrais savoir quelles sont nos 
responsabilités et nos devoirs par rapport à nos frères en Palestine, Bahrein et 
tous les autres musulmans opprimés dans le monde?
Je vous remercie d’avance. Djazakumullah alkhayr.
Shabname

Alaykum as-salam !(1)

Nos responsabilités sont grandes 
vis-à-vis de nos frères en Palestine, au 
Bahreïn et ailleurs  aussi, ainsi que nos 
devoirs !

C’est toute la signification de 
‘Ashûrâ’ de refuser l’oppression et 
l’humiliation et le sens de l’ordonnance 
du convenable et l’interdiction du 
blâmable ! Le minimum demandé 
est que nous ne soyons pas complices 
de toutes ces injustices commises à 
l’encontre de ces peuples ! 

Après, il faut voir en fonction de 
ce que dit la législation islamique et 
les possibilités de chacun. Cela passe 
d’abord par la prise de conscience de 
toutes ces politiques mensongères, 
criminelles, puis par la dénonciation 
des oppresseurs (aux différents niveaux 
possibles du cœur, de la langue, des 
actes), l’affirmation des droits des 
opprimés et des victimes innocentes ! 

Et même la création de courants 
de solidarité pour empêcher la 
continuation de telles politiques !

Cela passe aussi par le paiement des 
droits religieux (comme le Khoms..) au 
Wali chargé des affaires des Musulmans. 
Car, lui, saura quoi en faire et les placer 
dans les endroits les plus judicieux et 
les plus déterminants.

Et bien sûr, il y a les invocations et 
les bonnes actions que l’on peut offrir 
à tous ceux qui luttent directement 
sur le terrain contre ces politiques 
oppressives et qui même donnent leur 
vie pour que l’Islam soit sauvegardé ! 

De toute façon, ce n’est pas suite 
au développement de la répression 
et de l’injustice dans le monde que 
l’Imam al-Mahdî(qa) sortira mais suite 
à l’accroissement de la conscience, de 
la résistance à cette oppression et de la 
volonté d’appliquer la Justice divine 
sur terre. 

(1)La lettre date. Depuis, de nombreux autres 
graves évènements sont arrivés en Syrie, en 
Irak, au Yémen, en Arabie Saoudite, Nigéria.. 
etc. Mais cela ne change pas  les principes 
développés dans cette lettre.  La question et 
la réponse restent d’actualité.
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Recommandations de l’Imam Khamine’î(qDp) 

« Dieu Tout-Puissant dit dans Son noble Livre : 
{Succéda après eux une (mauvaise) suite 
(khalfunn), ils délaissèrent la prière et suivirent les 
passions. Ils se trouveront égarés.}(59/19 Mariam)

C’est-à-dire, les prédécesseurs ont lutté et ont 
cru, et après eux, est arrivée une (mauvaise) suite 
(khalfunn), une génération corrompue (à distinguer 
du mot « khalaf » qui signifie les successeurs, les 
héritiers dans le sens positif, une nouvelle génération 
vertueuse).
Et cette nouvelle génération « altérée » a d’abord 
délaissé la prière puis a suivi les passions. Ces 
deux éléments ont entraîné sa faiblesse, son décou-
ragement, sa vacuité, au contraire de la ténacité et de 
la fermeté de la génération précédente qui l’avaient 
conduite à la victoire et la lui avaient assurée. »
« C’est la raison de mon insistance répétée d’éviter 
la mixité dans les lieux ou ambiances où il n’y a 

pas de limite ni de contrainte, car cela entraîne une 
nuisance et corrompt les cœurs. Ce n’est pas un 
ordre demandé dans la vision de l’Islam. Certes, il 
n’y a pas de problème si les hommes et les femmes 
se réunissent dans des assemblées officielles, pour le 
recherche ou la discussion (scientifique). »

« Il est dit dans le noble Livre : {succéda après eux 
une (mauvaise) suite (khalfunn), ils héritèrent le 
livre mais ils prennent l’offre (‘arada) d’ici-bas.}
(169/7 al-A‘râf)

Cette expression {succéda après eux une (mauvaise) 
suite (khalfunn)} est répétée deux fois dans le noble 
Coran évoquant deux sujets différents. Ici, il s’agit 
de ceux qui {ont hérité le livre}, c’est-à-dire de 
ceux qui sont arrivés aux vérités mais qui courent 
derrière les demandes de ce bas-monde. »
« Préoccupez-vous de votre piété (taqwâ, crainte de 
Dieu) et de votre chasteté personnelles. N’oubliez 
pas de lire le noble Coran tous les jours (même si ce 
n’est qu’une demie-page) et de lire les invocations 
(notamment celles d’as-Sahîfah as-Sajjâdiyyah 
(dont celles No5 (Pour lui-même et les gens de son 
allégeance), No20 (Des actes nobles de la morale) et 
No21 (En cas d’affliction ou de préoccupation))) car 
elles sont utiles, renforcent les cœurs et affermissent 
les pas. »

Pendant le mois de Ramadan de cette année 1437H (2016), l’Imam Khamine’î(qDp) rencontra un 
millier d’étudiants et de représentants iraniens de différentes organisations estudiantines, pendant 

plus de cinq heures. Dans une ambiance franche et amicale, les principales préoccupations culturelle, 
sociale, politique et économique de la jeune génération furent abordées.

Pendant cette rencontre, l’Imam Khamine’î(qDp) fit des recommandations aux 
étudiants, certaines d’ordre général, profitables à l’ensemble des étudiants (musulmans) dans le 
monde (que nous allons exposer ici) et d’autres spécifiques aux étudiants iraniens.

« Mon principal conseil aux étudiants est de renforcer 
leur foi, car, seulement par une foi inébranlable, 
les difficultés et les pressions sont surmontées. 
Ceux dont la foi est faible seraient enclin, en leur 
for intérieur, à tendre vers l’ennemi, à parler de 
désespoir, de frustration et de déception. »

L’Imam Khamine’î(qDp)  insista auprès des étudiants sur la nécessité de trois choses essentielles : 

En plus de ses exhortations aux études studieuses tout en renforçant la foi, la piété et la spiritualité, l’Imam 
Khamine’î(qDp) encouragea les étudiants à élargir leur champ de connaissance, à toujours chercher à connaître, 
à s’informer, avec cependant perspicacité et clairvoyance : connaître le milieu environnant, la région, le monde 
dans lequel ils vivent, en ayant l’œil ouvert, un regard lucide, tout en étant sur ses gardes quant aux informations 
diffusées par la propagande et les médias ennemis à 90 % mensongers.  

A/Les recommandations d’ordre moral et spirituel

B/Les recommandations d’ordre politique et pratique

a)de renforcer sa foi

b)de ne pas abandonner la prière 
et de ne pas suivre les passions

c)de ne pas abandonner la lecture du Coran 
ni celle des invocations
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... aux Universitaires

Parmi les recommandations générales de l’Imam Khamine’î(qDp) :

« Certes, la situation actuelle est beaucoup plus complexe qu’à l’époque du début de la 
Révolution islamique où le combat contre l’ennemi était une tâche claire et compréhensible par 
tous. Aujourd’hui l’enchevêtrement des différentes questions culturelle, politique, sociale, 
économique et sécuritaire, a engendré une situation très compliquée et a entraîné dans son 
sillage des devoirs plus lourds. Aussi, faire face à une telle situation exige un regard lucide, 
de l’attention, de l’intelligence et de la sagesse. Et dans de telles situations, les responsabilités 
apparaissent plus lourdes, plus grandioses, nécessitant gestion, sagacité, précision et une large 
connaissance. »

a)avoir une présence intellectuelle
et avoir des prises de position fermes et claires, 
(même offensives au niveau de ce que l’Imam 
Khamine’î(qDp) a appelé la « guerre douce »(cf. L.S. 

No39)), fondées sur des renseignements précis, justes, 
basés sur des documents, et les exposer au moment 
opportun. Cela peut avoir des effets positifs sur 
l’entourage, d’autant que l’étudiant est un individu 
qui cherche à comprendre la vérité.

b)bien mettre en évidence les positions 
pour persuader les cœurs des gens

une particularité importante de la pensée islamique. 
Dieu Tout-Puissant dit à Son Messager(s) : {Car tu 
dois communiquer (al-balâgh).}(40/13 Le Tonnerre) C’est-
à-dire, il(s) doit informer, faire parvenir la parole, les 
pensées [le Message divin]. Il en est de même pour 
les étudiants qui doivent exprimer clairement leurs 
avis, les mettre en évidence, bien les argumenter et 
persévérer.

c)élever le niveau de conscience politique 
et religieuse

et élargir les champs de connaissance tant sur les 
plans religieux que politique, scientifique (et autres), 
à travers la lecture, l’audition de propos de savants 
religieux, des virées scientifiques..

d)défendre le système islamique de 
façon manifeste

non pas défendre tels chefs, mais les 
valeurs (islamiques) enchevêtrées, 
complémentaires, dynamiques, car 
le système islamique est source de 
dignité et de fierté.
[Ne pas se laisser influencer par les 
dires] ennemis qui mettent toujours 
en évidence les carences, les manques, 

les déficiences, pour dévaloriser la 
Révolution islamique. 

Alors qu’il y a, à l’opposé, des réalisations, des 
progrès, des réussites malgré 37 années d’hostilités 
du vaste front des puissances matérialistes. C’est 
que l’édifice de cette Révolution est très fort avec 
des capacités de développement et des dispositions 
sensées d’un degré très élevé.

e)défendre l’équité, la pondération, l’éco-
nomie de résistance

une économie robuste (islamo-iranienne), fondée sur 
la science, le progrès, l’accélération des réalisations 
scientifiques – à l’opposé du progrès occidental dont 
les règles, les fondements, les édifices sont erronés, 
ainsi que beaucoup de ses branches.

f)constituer un large front uni estudiantin 
anti-américian et anti-sioniste dans le 
monde islamique 

et organiser des campagnes générales dans le 
monde islamique contre la mainmise américano-
sioniste, afin de constituer des courants de pensée 
et d’éveiller la conscience des gens (les moyens de 
communication étant facilités à l’heure actuelle).

g)ne pas se hâter d’accuser quel-
qu’un de ne pas être révolution-
naire ou contre la révolution

parce que ses idées ne sont pas 
semblables. La révolution est 
comme la foi, elle a des degrés et 
des niveaux.

h)avoir une vision stratégique, 
à long terme, de la Révolution

et réfléchir sur l’avenir. Dessiner le 
monde idéal qui inclut le rôle que vous 
voulez assumer, qui a votre satisfaction et qui 
vous plait.
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La première partie rappelle les origines de 
l’hérésie wahhabite, avec Mohammed 
ibn Abdul Wahab et ses idées déviées, 

déviationnistes, puis sa rencontre avec le chef de la 
tribu bani Hanifa Mohamed ibn Saoud, en vue de 
dominer l’Arabie, sous le prétexte de « renouveler la 
foi de musulmans et les éloigner du polythéisme », 
se servant de versets coraniques interprétés à leur 
guise pour appuyer leur thèse. Cette brève exposition 
est suivie par une réfutation, étoffée de citations du 
Prophète(s), transmises notamment par al-Bukharî, 
de leurs idées déviées, par d’éminents savants 
musulmans tels sheikh Ahmad Dahlan al-Macqui et 
sheikh Mohammed Ibn Soleiman al-Kurdi.

La seconde partie est une dénonciation de 
la corruption de la famille Al-e Saoud - 
« une bande de mécréants qui ont accaparé 

les terres et qui gaspillent les deniers publics » - 
et qui a transformé les rites du Hajj en une virée 
commerciale ou touristique, citant des témoignages 
de la presse occidentale des années 1987. 

Réfutant les accusations saoudiennes lancées 
contre l’Iran de vouloir « politiser le Hajj », pour 
justifier le massacre de pèlerins iraniens exécuté 
par la police saoudienne en1987, sheikh Touré 
d’Afrique rappelle aux autorités saoudiennes : 

« Vous savez que le pèlerinage est, de toutes les 
cérémonies islamiques, la plus politisée. (…) C’est 
à l’occasion du pèlerinage que le Prophète(PLS) 
avait choisi de dénoncer certains accords qui 
liaient les musulmans aux mécréants, proclamer le 
désaveu des mécréants par Dieu, son Messager et 
les croyants, interdire à jamais aux non-musulmans 
de s’approcher de la Mosquée Sacrée. » Cette 
partie se termine par le constat que « le pèlerinage 
est, comme Dieu le veut, le meilleur moyen pour 
les Musulmans de s’acquitter de leur mission 
sacrée en parfaisant d’abord l’unité, la libération 
et la dignité du monde musulman, afin de pouvoir 
ensuite sauver l’humanité de toute sorte d’injustice 
et d’oppression. »

Ce petit livre, de moins de cent pages, a été publié pour la première fois en 1987et a été republié récemment, 
l’actualité se répétant. Il commence, dans son « préambule », par la mise en garde du Prophète(s) contre 
ce type d’hérésie – avec la citation de hadiths de diverses sources dont celle d’al-Bukhari.

La troisième partie met à jour le rôle financier 
d’Al-é Saoud. Au lendemain de la guerre 
d’octobre 1973, la création de l’OPEP avait 

suscité de grands espoirs dans ce qui était alors appelé 
le « Tiers Monde » et notamment parmi les peuples 
musulmans. Malheureusement, Al-é Saoud préféra 
faire alliance avec les Etats Unis et permettre le 
maintien de leur mainmise sur le pétrole et sur les flux 
de pétrodollars au lieu d’en faire profiter les peuples 
déshérités. Les pétrodollars saoudiens furent investis 
dans les pays occidentaux et dans leurs institutions 
financières tel le FMI qui participent au pillage des 
pays du « Tiers Monde », ou utilisés pour payer des 
guerres destructrices, contre d’autres musulmans, 
comme celle de Saddam Hussein contre la République 
Islamique d’Iran.

La quatrième partie dénonce les destructions 
faites par Al-e Saoud des monuments histo-
riques de La Mecque (les citant un par un), 

malgré les protestations des Musulmans, tout en 
s’interrogeant sur les réels mobiles de telles actions.

La dernière partie est réservée au massacre des 
pèlerins (majoritairement iraniens) en l’an 
1987 par la police d’Al-e Saoud qui n’avait 

pas hésité d’ouvrir le feu sur les « invités de Dieu » 
dans la « Maison de Dieu » que Dieu a statué comme 
sûre. Elle rappelle les circonstances de ce drame (la 
manifestation permise avec le parcours et les slogans 
connus à l’avance par les autorités saoudiennes, la 
police tirant sur les pèlerins, piétinant leurs corps 
ensanglantés, les aspergeant d’eau bouillante) et 
s’interroge sur les causes et le but d’un tel massacre. 

Le lendemain, des savants musulmans ont rappelé 
que les « Haramayn » sont un héritage commun et 
un droit égal pour tous les Musulmans et non pas la 
possession d’une famille ou d’un Etat particulier, de 
plus créé de toutes pièces avec l’appui des grandes 
puissances sur les vestiges de l’empire ottoman. A la 
fin, est publiée une liste de noms de savants sunnites 
qui ont réfuté le wahhabisme.

L’HERESIE 
WAHABITE  
Mustafa al-Hachimi
1987
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«..Nous citerons un de ces hadiths rapporté dans le livre de Al-Bukhari, selon lequel le Messager de 
Dieu (a.s.s.) a dit : « Un groupe se formera, à l’est de l’Arabie; ces gens reciteront le Coran sans le 
comprendre, car ils seront plongés dans les ténèbres de leur ignorance. Ils auront choisi de s’écarter 
du vrai chemin de l’Islam, plus rapidement encore que la vitesse d’une flèche.. » »(p3) 
« Le wahabisme n’est qu’une hérésie, inventée et implantée au sein du monde musulman par des 

juifs sionistes britaniques dans le but d’éteindre la lumière de Dieu. »(p5)  
« Mohammed ibn Abdul-Wahab prétendit que se rendre sur la tombe du Prophète Mohammad 

(a.s.s.), implorer Dieu en ce lieu saint et faire appel aux saints Prophètes et les considerant comme 
intercesseurs auprès de Dieu étaient des preuves d’incrédulité et d’idolâtrie. »(p8) 
« Ibn Abdul-Wahab, soucieux de trouver un appui militaire pour propager ses idées trompeuses et 

naïves alla à l’est de l’Arabie, dans la ville de ‘Dériyeh’, où il commença à parler avec les habitants, 
en prêchant ses idées et à les convaincre. Il conclua un pacte avec Mohammad ibn Saoud, chef de 
la tribu de bani Hanifa, qui à l’origine, était la tribu de Mossaylama al-Kazzab (Mossaylama le 
menteur). »(p9)

« « Pour ce qui est de se rendre sur la tombe du Prophète Mohammad(a.s.s.), ô ibn Abdul-Wahab,
cesse de traiter ceux qui se rendent sur la tombe du Prophète d’incrédules et de mushrikins 
(polytheistes), car je trouve que ton comportement à leur égard va à l’encontre de la vérité et de la 
Sunnat du noble Prophète elle-même. En effet, tes prédécesseurs et les compagnons du Prophète se 
rendaient régulièrement, avec amour et enthousiasme sur la tombe du Prophète (a.s.s.); nombre de 
hadiths, rapportés du Prophète, incitent les musulmans à se rendre sur la tombe du Prophète car cela 
leur sera des plus bénéfiques. » (Sheikh Touré) » (p18) 
« En réalité, le régime saoudien a transformé les cérémonies du pélerinage en un grand bazar pour 

faire valoir les marchandises américaines et occidentales plutôt que de profiter de l’occasion pour 
résoudre les problèmes que connaissent les musulmans et pour renforcer leur union. »(p28) 
« Le massacre de la Mecque ne rentre-t-il pas dans le contexte de ce même plan monté dans le seul 

but de forcer la main à l’Iran pour qu’il accepte d’arrêter la guerre avant qu’il y ait vainqueur et 
vaincu. (…) Aussi faudrait-il se poser la question de savoir à qui profite ce crime? Ce ne peut être 
à l’Iran qui se voit ainsi obligé de se battre, sur tous les plans, contre presque tous les régimes du 
monde. »(p31) 
« « En Islam, toute pratique cultuelle ou adoration à des visées politiques comme toute politique 

doit avoir, comme but et finalité, l’adoration de Dieu et la recherche de son agrement en servant ses 
créatures avec désintéressement et dévouement. Le but premier du pélerinage est le renforcement 
de l’unité des musulmans, et l’intensification de leur conscience et de leur force par des échanges de 
toute nature: politiques, économiques, culturelles, etc comme par la manifestation de leur force, de 
leur unité, de leur mobilisation et de leur détermination. » (Sheikh Touré) »(p32) 
« Le rôle joué par l’Arabie Saoudite au niveau du FMI fait de ce pays, gardien des Haramayns 

(Makka et Médine), un ennemi des pays du Tiers-Monde et de la Oumma, car nul n’ignore plus 
aujand’hui l’impact négatif que le FMI exerce sur l’économie des pays qui sont à sa remorque. »(p47) 
[A propos de la mosquée al-Qiblatayn] « le premier « mihrab », souvenir de cet époque, fut 

consacré aux côtés du deuxième qui avait pour but de montrer aux musulmans qu’ils devaient avoir 
le visage tourné, pour l’exécution de la prière, vers la Ka’aba. Cependant les saoudiens ont detruit ce 
premier mihrab sans prendre l’avis de personne, ni d’aucun pays musulman. Certains autres édifices 
historiques et religieux ont également été détruits en partie ou complètement. Selon le témoignage 
des religieux autochtones et étrangers, la famille saoudite wahabite a fait démolir presque 40 de ces 
sortes de bâtiments durant ses 50 années de regne sur l’Arabie saoudite. »(p50) (...) « Le magazine 
‘Jeune Afrique’ conclut disant qu’étant donné que chaque peuple, chaque gouvernement, chaque 
religion s’efforce de sauvegarder son patrimoine, nous avons le droit de poser des questions quant 
aux mobiles qui sont derrière toutes ces destructions. »(p53)

« Pour la première fois dans l’histoire de l’humanité, une police au service de la famille royale 
saoudienne a osé agresser et massacrer des centaines de pélerins. »(p55) 

Citations tirées de
« L’HERESIE WAHABITE » 
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Pour prendre contact avec la revue :  contact@lumieres-spirituelles.net
Pour recevoir la revue dans la boîte email, s’inscrire au site de la revue : www.lumieres-spirituelles.net 
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Retrouvez les anciens numéros 
de la revue Lumières Spirituelles sur 
le site http://www.lumieres-spirituelles.net 

 

 

Le site : www.baa-center.com, avec ses « hadîth ar-rûh », ses cours audio, 
ses vidéos, ses livres, est à l’heure actuelle en maintenance.
Mais vous avez sa page Facebook et son adresse Telegram :

مركز باء للدراسات 

Correction du 6o quiz sur le 
Nahj al-Balâgha 1437  

1(-a-7-IX ; b-9-III ; c-8-IV ; d-6-VIII ; e-2-I ; 
f-1-II ; g-3-VI ; h-4 (ou 5)-V ; i-4 (ou 5)-VII

2)-I : a ; c ; e ; g ; h        II :  b ; d ; f ; i ; j           
3)-c        4)-b        6)- f
5)-a- qu’il lui sera pardonné – b-elle est une troupe 

grandiose d’Iblis – c-donné à Dieu – d-parce que 
son détenteur regrette – e-tu en seras châtié   

7)- a-III-4 ; b-VI-1 ; c-V-2 ; d-I-6 ; e-II-5 ; f-IV-3 ; 

L’adresse de la revue sur Facebook
https://www.facebook.com/pages/Lumieres-Spirituelles/145654828815220?ref=hl

Découvrez les livres des Editions B.A.A. en français : 
sur le site : www.lumieres-spirituelles.net

Contactez-nous via WhatsApp : 00961-76-862741
N’oubliez pas de préciser «français» et de mettre votre nom

Vous pouvez recevoir directement la revue sur 
votre téléphone avec Telegram 

en vous inscrivant à cette adresse : Baacenter.fr
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